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on crain
La goélette B-F. de Bernier et Frères de Matane,
commandée par le capitaine Charles Noël Bernier,
a bel et bien coulé dans le Saint-Laurent dans la
nuit du 13 au 14 mai dernier.
vagues ont poussé sur la rive, entre Métis et Ma-
tane, ne laissent plus de doutes sur le naufrage de
ce navire.

L'équipage de dix hommes, y compris le capitaine,

a-t-il pu fuir avec une chaloupe de sauvetage et

être recueilli par un autre navire ? Voilà qui est

chose possible, mais cet espoir s’évanouit mainte-

nant que quinze jours nous séparent de la tragé-

die et qu'aucune nouvelle n'est parvenue à cu-

cune station de sans-fil.

l'équipage de la "B-F" était com

posé du capitaine, M. Charles-Noel:

bernier, de Matane et de neuf autres:

membres dont deux de ses frères ::

Enoch Bernier, ler maitre et Réal Ber-

nier, 2e ingénieur; M. Lucien Verreault, |

2e maire,de Méchins et beau-frère de :

MM. Charles-Noel, Enoch et Réal Ber-

nier; M. François Langelier, ler ingé-

nieur, de Grandes Bergeronnes; M. E-

mile Blais, 3e ingénieur, de Rimouski

ei Sudbury, Ont.; M. Arthur Fournier,

de Méchins, cuisinier, MM. Grégoire

Bouchard, Méchins, Normand Beau-

doin, Capucins et Maurice Parent, Mé-

chins, tous trois matelots. L'équipage

était normalement de onze hommes,

mais un 4e matelot avait quitté le na-
vire deux jours avant le départ.

La goeleite ‘’B-F”’ avait été achetée

de Marine ndustries de Sorel l'an der-

nier. C’est une ancienne barge de fer

du gouvernemnt fédéral qui portait a-

lors le No 6. Entre temps elle a ap-

partenu à la Branch line Ltd de Mont-

réal qui l'opéra sous le nom de ’’Ro-

seleaf”’. Elle mesurait 160 pieds de

long par 32 de large. Son tirant d'eau

était de 11.5 pieds. Lorsque les frères

Bernier en firent l’acquisition ils 1'é-

quipèrent pour le transport du bois a-

près avoir obtenu un important con-

trat de la St-Lawrence Corporation. El-

le pouvait transporter de 500 à 550

cordes de bois à pulpe et faisait la

navette constamment entre les ports de
la Gaspésie et de Matane et Trois-

Risières.
l'épouse du capitaine, Mme Char-

les-Noel Bernier, de Matane, eut les

dernières nouvelles de son mari le 13
moi dernier alors qu'il quittait Mar-
soui pour Trois-Rivières. Aussitôt arrivé

à destination il lui donnaît régulière-
ment de ses nouvelles, mais elle ne:

 
de ne pas en recevoir. La goelette;

devait revenir à Matane six jours plus
tard et elle attendait Le 19 passa
sans qu'elle reçut de nouvelles et bien
que rongée par l’inquiétude, elle
conservait l'espoir qu’une nouvelle de
son mari allait arriver d’une heure à

l’autre
Durant ce temps, les riverains à

Métis et à la Baie-des-Sables recueil-

laient chaque jour, sur la grève, des
pièces que la mer emportait. On
trouva ainsi une ceinture de sauve-
tame aux initiales de la goélette, u-!
ne rame, un cylindre à gaz, une toi-
le de chaloupe, des pièces dæ bois
peintes et quelques cen'aines de cor-
des de bois à opulpe. Toutes ces dé-
couvertes étaient étranges. mais com-

me personne ne parlait de ‘naufrage:
ou d'accidents maritimes, ces objets.
furent classée parmi ceux que les va-
aves appartaient chaque jour sur les
grèves.

Les événements changèrent anrès le
19 mai. La nouvelle commençait à
circuler concernant la disparition de
la "BF", Les riverains de Baie-des-
Sales se rappelèrent re au'ils avaient
trouvé et ils en prévinrent la famille
Rernier Celle-ci identifia tous les ob-

commandant un équipage de dix hom-!

 jets comme ayant appartenu & la

Les pièces que les

goélette. Les rames, la toile de cha-
loupe et le cylindre à gaz prove-
ncient de Marine Indusristes ou la
“B-F’ avait été équipée. Les pièces
de bois peinturé provenaient aussi de
la goelette. II fallait se rendre à l'évi-
dence d'un naufrage, mais l'équipage
avait-il eu le temps de fuir en chalou-
pe pour atteindre la Côte Nord où
être recueilli par un autre- navire? Ce
fut l’'espoir auquel on s'accrocha, es-
poir qui s'évanouit aujourd’hui.

Après plusieurs jours d'attente et
d'inquiétude, la famille Bernier com-
muniqua avec le service des pilotes à
Pointe-au-Père et avec les stations de
sans-fil, mais chaque demande de
renseignements était suivie d lo ré-
pense : pas de nouvelle.  Les pilotes de la Pointe-au-Père se
souviennent de la nuit du 13 au 14,
mai. Les vagues étaient fortes et le
vent soufflait avec rage. Tous les na-!
vires en service enregistrérent des;
retards d 8 et 10 heures sur leur!
horaire. La goelette ‘/B-F était fai-!
te de fer et n’émergait, lorsque char-
gée, que de quelques pieds. Elle a|
pu couler à pic sans qu’aucun mem-!
bre de l'équipage ait pu mettre cha-!
loupe à la mer.

la famille Bernier demande à tous
ceux qui pourraient faire des décou-|
vertes en rapport avec la disparition |
du navire et de son équipage de lui;
faire rapport dans le plus bref délai. |

Le mystère continue d'entourer la |
disparition de la goelette "B-F” dont!
personne ne semble avoir eu de nou-,
velles depuis le 13 mai dernier. Cet-!
te goeletie, propriété de la compa-
gnie Bernier et Frères de Matane,
dont elle portait les initiales, était
commandée par le capitaine Jean-
Noel Bernier et avait, en plus de son

Elle était affectée au transport,mes.
du bois à pulpe entre la Gaspésie et,
Trois-Rivières pour le compte de la
St-Lowrence Corporation. i

Dars loprés-midi du mardi treize

mai, la goelette ‘B-F’ laissait le quoi
de Marsoui, en Gaspésie avec un
chargement de 500 cordes de bois
pour Trois-Rivières. Le vent qui étain
alors plutôt modéré s'éleva pour, au
cours de la nuit, souffler en ouragan.
Des marins qui étaient cu large cer
te nuit-là rapportent que ce fut la
pius forte tempête du printemps. |

Une autre goelette, la ‘Comté de
Matane”, a fait la rencontre, dans la
nuit du treize ou 14 mai de la goe-
lette ‘’B-F”. Tout à coup, ses lumiè-
res de course disparurent, mais per-
sonne ne s'en inquiéta, car un banc
we brume pouvait obstruer la vision.
Depuis, personne n’a vu la "B-F"",

Après ce voyage aux Trois-Rivières,
la goelette du capitaine Bernier de-
vait revenir à Matane pour le 19 mai
afin de prendre un autre charge
ment. Le 19 passa sans que les fa
milles des marins aient de nouvellles.
Un autre voyage devait être fait le 26:
& Ste-Félicité, mais encore là, aucune|
nouvelle du navire et de son équipage.|

Entre temps la famille du capitai-{
ne Jean-Noel Bernier fut informée de
la découverte d’une ceinture de sou-
vetage portant les initiales ‘’B-F’. Cet-
te découverte fut faite sur la grève
de Métis. Duarnt le même temps, d‘as-
se grandes quantités de bois à pul-
pe venaient s'échouer sur la grève de
la Baie-des-Sables, bois qui aurait fait
parti de la cargaison de la ‘’B-F”’,
On conçoit l’inquiétude des famil-

les des marins de cette goelette dont
on est sans nouvelles depuis quator-
ze jours. D'habitude, le capitaine Ber-
nier informait sa famille de tous les
déplacements de son navire et depuis
le 13 moi, aucune nouvelle.

La disparition de la “B-F fait Ik
sujet de conversations de tous les na-
vigateurs de la région. Certains sont
d'avis qu'elle à coulé à pic avec tout
son équipage.

Pont bientôt

terminé à

Ruisseau Castor
Les entrepreneurs s'attendent de

terminer d'ici un mois la construction
du pont commencé l’été dernier à
Ruisseau Castor, près de Petite Tou-
relle. 11 sera officielle ouvert à la
circulation le 8 juillet prochain. Le
contrat est exécuté par la compagnie
Grant Mills Construction, de Mont-
réal, sous la direction de M. Ludger
Restile.
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BAU ©.STE DE LA SQCIETE ST-
- JEAN-BAPTISTE DE MATANE

Concours de français dans les
écoles — Récompenses.
Au début de mai avait lieu dans

toutes les écoles de Matane un tri-
. ple concours sous forme de composi-
tions se rapportant au Troisiéme

; Congrès de la Langue française. Trois
: groupes d'élèves y prirent part: les
| élèves de septième année, ceux de
‘neuvième et les élèves du cours su-
‘périeur 10e, lle et 12e années. Les
jeunes de nos écoles fournirent à

| cette occasion de magnifiques tra-
vaux qui témoignent d’une belle pré-

paration.
La Société Saint-Jean-Baptiste de

Matane a donné un grand encourage-
ment aux concurrents en distribuant
entre les trois écoles de la ville la
somme de cent dollars 'en récompen-
ses aux élèves qui ont prégenté un
travail particulièrement,soigné.
Ce beau geste de notre Saçiété na-

tionale mérite d’être souligné. Par
ces concours de français dans les é-
coles elle enracine l’amour de notre
histoire et de notre “doux parler” dans le coeur des jeunes.
 

DONL'UX MAGNIFIQUE DRAPEAU
À L'ÉCOLE SUP2RIEURE VICTOR-COTE
La Société St-Jean-Baptiste de Ma- À la session fédérale de 1945-46

tane vient de faire don à l'Ecole Su- parmi les 2696 projets soumis au Co- -
périeure Victor-Côté d’un magnifiquemité du Drapeau, le “diagonal rouge

drapeau “rouge et blanc avec feuilleet blanc à feuille d'érable verte” a
d'érable verte”. Ce drapeau, si nous franchi toutes les éliminations et est
le voulons, sera bientôt l’emblèmearrivé glorieusement en finale. “QUE,

officiel du Canada parce qu’accepta- LE PEUPLE CREE SON DRA-
ble par tous à cause des qualités re- PEAU, QU'IL L'ARBORE ET
auises au Drapeau canadien et parce NOUS LE SANCTIONNERONS”,

que tout y indique concorde, sympa-
thie dans l'égalité, sans blesser qui Cisait en Chambre le Très honorable

W. L. Mackenzie King.que ce soit.

 

Demande de chèques de pension
bilingues

Depuis janvier de la présente an- pelant qu’il y a près d’un million de
née le ministère de la Santé et du Canadiens français en dehors du
Bien-Etre social envoie des chèques | Québec et qu’ils ont droit eux aussi
de pension à tous les citoyens cana-|à du français sur toute publication
ciens ayant soixante-dix ans et plus. du gouvernement fédéral.
Ces chèques sont bilingues pour la; La Société St-Jean-Baptiste de
province de Québec el unilingues, | Matane demande donc ‘àl'honorable
c'est-à-dire anglais, pour les neuf au- : ministre de corriger cette situation en
tres provinces de la Confédération. |émettant à l’avenir des chèques uni-

fermes pour tout le Canada, ce qui,
en plus d'être une économie, respec-
tera le caractère bilingue de notre
pays. ne,

-

 

Lors de son assemblée du 15 cou-
rant, le Conseil de la Société St-Jean-
Baptiste de Matane a passé la résolu-
tion suivante:

Qu'une lettre soit envoyée à I'ho-
rorable Paul Martin, ministre de la
Santé et du Bien-Etre social, lui rap- Succès de
 

 

A l'Institut Familial de Matane, eut lieu jeudi, une DEMONSTRATION ayant pour but

de faire voir par divers tableaux quelques osnects des Instituts Familiaux qu'il ne fau-

drait pos regarder seulement à travers les réalisations. pratiques montrées maintes fois

dans les expositions. On voit ici un groupe d'élèves de cette institution de notre ville.

la campagne
de la Croix Rouge
La campagne de la Croix-Rouge

dans la ville de Matane est terminée;
eile a dépassé son objectif. Nous re-
mercions sincèrement la généreuse
Population de Matane qui a su prou-

{ver encore une fois combien. elle
‘comprenait l’œuvre de la. Croix
Rouge.

Dans ‘quelques semaines, la cam-
pagne du comté de Matane sera fi-
nie. Nous espérons fermement d’at-
teindre, sinon de dépasser notre ob-
jectif de $2,000.

Merci aux donateurs et aux dé-
voués collavorateurs de la - Croix
Rouge; nous vous reviendrons dès
que la campagne sera terminée pour
vous donner tous les ‘détails.

(communiqué) {Photo V. Sirois)
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UN FORT JOLI TABLEAU

x7 ox

 
Ces 5 feui'les de papier de luxe offrent un jcli sujet

d'étud tographique. Mais, ces mêmes feuilles et des
millio tres de méme nature symbolisent également un
tableau ordre économique qui est fort agréable aux yeux
des employés des usines qui fabriquent ce papier dans plu-
sieurs petites et grandes villes du Canada. Cette industrie
s'accroît constamment, ou service du consommateur cana-
dien. L'an dernier sa production s’est accrue de 33,000 ton-
nes sur celle de l'année précédente. De nombreuses papete-
ries ont adopté des plans d'expansion’ qui consacrent des
millions de dollars à la construction de nouvelles usines et à
l'achat de nouvelles pièces d'outillage.
 

La “Journée” des pistaches” du Club
Richelieu-Mon:-Joli aura lieu le

| 14 juin prochain
La campagne de souscription #u

profit de la colonie de vacances
pour les enfants de Mont-Joli est
maintenant lancée pour de bon et
Pune des parties les plus impor-

tantes du programme cest Ja
“Journée des pistaches” qui est

définitivement fixée au 14 juin
prochain, soit un samedi.

L'exécutif ainsi que divers comi-
tés ont été formés comme suit :

présidents d'honneur : Le R.P. Jo-
seph Hébert, curé de ‘ Mont-Joli, et
le Dr René Lepage, membre-fonda-
teur du club; président de la Cam-
pagne, Dr Maurice Sirois, président
du club; ler vice-président, M. Geor-
ges-Henri  Dechamplain, vice-prési-
dent du club; 2e vice-président, M.  

le juge Ls-Jos. Gagnon, de la Cour
du Magistrat; secrétaire, M. Roméo
Vachon.
Comités :

Sollicitation et vente, M. Albert
Levasseur, président, et MM. J.-X.
Lévesque, L.-P. Ross, B. Gaboury,
R. Chrétien, membres.

Distribution des pistaches: MM.
Ernest Desrosiers, président, A.-A.
Roy, Henri Lévesque, J.-L. Poirier,
membres.

Comptabilité, M. Gérard Laforest.
Amusements, M. Gérard Sénéchal,

président, MM. J.-C. Beaudet, Yvan
Ross et Benoit Rouleau, membres.

Parade, M. Jean-Marie Gagnon,
président, MM. Frs Morissette, J.-L.
Comeau et Valmont Desjardins,

 

  

  

    

 

    

   Vous.recevez? . . . vous vous récréez
à la maison? . . . pensez donc aux
Vins Jordan et au plaisir qu'ils vous
réservent à vous ou à vos invités.
Vous goûterez les sherries et portos

canadiens CHALLENGE et BRANVIN—
justement célèbres par tout le pays.

VousJordin.

Quand l'homme primitif voulait
du feu,

I devait des pierres, frotter ‘’un
peu”.

l'homme moderne, plein de res-
sources,

S'allume d'un seul coup
de pouce.

DRDAN WINES (QUÉBEC) LIMITED

STE-JEANNE D'ARC
Va et vient— M. Pierre Pelletier

est de retour d’un voyage à Montréal.
— M. Henri Anctil était de passa-

ge à Rimouski, ces jours derniers.
— Mlle Yolande Harvey était à

Rimouski dernièrement.
— Mlle Thérèse Gagnon, de Mont-

Joli, a passé quelques jours dans sa
famille.
— Milles Ghislaine et Fleurette St-

Jean, de Rimouski, sont de passage
dans leur famille.
— M. et Mme Adrien Gagnon, de

St-Charles Garnier, ont visité leurs
parents.

— MM. Odilon et Yvon Heppell,
de Shawinigan, en visite dans notre
paroisse, récemment.
— Mlle Jeanned ’Arc Viens, de

passage à Charney-Québec.
— Milles Ghislaine et Fleurette St-

Jean, en voyage a Campbellton, N.B.
— M. Roch Vigneault, industriel,

de Chicoutimi, de passage chez M.
Paul St-Jean, récemment.

Mariage.— Le 17 mai, M. Ber-
trand St-Jean, fils de M. et Mme
Paul St-Jean, conduisait à l'autel
Mlle Lauretta Goyette, fille de M.
et Mme Swilber Goyette, de Ste-An-
gèle.

Décès— À l'hôpital St-Joseph de
Rimouski, est décédé à l'âge de 66
ans et 7 mois M. Alcide St-Jean, é-

Jeanne d’Are; qutre soeurs, Mmes
Ernest Pouliot (Joséphine), Vve Fran-
çois Pouliot \Alphéda), de Ste-Jeanne

se), de Ste-Angèle, Trefflé Thériault
{Alice), de Nashua, N. H. Ses belles-

soeurs et beaux-frères, Mme Paul St-
Jean, de Ste-Jeanne d'Arc, MM. Er-
nes Pouliot, de Ste-Angèle, Trefflé
Thériault, de Nashua, N.-H., M. et
Mme Pierre Dubé, de l’Isle-Verte.

bert, M. et Mme Joseph Dubé, de

St-Hubert, ainsi que plusieurs ne-
veux et nièces.

Le défunt était un ex-paroissien de
Sie-Jeanne d'Arc.

Son service fut chanté en l'église

a.m., et l'inhumation suivit au cime-
tière de l'endroit.

famille.
 

OT J
“Le feu est fait non pour abîmer

le corps mais pour le refaire”.
Saint Jean Bosco

 

membres.
Visite sociale et vente, M. Maurice

Sirois, président, MM. Ls-Joseph Ga-
gnon, René-A. Lepage, C.-B. Beau-
det. J.-A. Turcotte, J.-W. Deschènes,
J.-A. Desrosiers et Armand Gagnon,

membres.
Publicité : M. Roméo Vachon, pré-

sident, MM. Guy D'Anjou et Roger
Vachon, membres.
Comité des Dames:

Présidente d’honneur, Mme René-

A. Lepage; présidente de la Campa:
gne, Mme Maurice Sirois; lère vice-
présidente, Mme (Dr) J.-A. Turcotte;

2e vice-présidente, Mme (juge) Ls-
Joseph Gagnon; visite sociale, Mme
Geo.-H. Dechamplain, présidente;
amusements, Mme J.-A, Turcotte,
présidente; vente et sollicitation,
Mme Ls-J. Gagnon, présidente.

Lors du dîner du 19 mai tenu à
l'endroit habituel sous la présidence
du Dr Maurice Sirois, le nouvelliste

| fut Me Guy D’Anjou et le conféren-
| cier-éclair, M. Gérard Laforest.
32. Ra “WRENN
 

     

poux de Mme Angrès Dubé. 1] laisse |
un frère, M. Paul St-Jean, de Ste-

d'Are, Pierre Thibault (Marie-Loui- ;

M. et Mme Charles Dubé, de St-Hu-:

Décès de
Mme O. Gauthier,

à Ste-Irène
Est décédée, à l'âge de 78 ans et

9 mois, Mme Elise Gendron, épouse
de feu M. Ovila Gauthier. Malade
depuis longtemps, rien ne laissait pré-
voir une fin si soudaine.

Elle demeurait depuis plusieurs
années chez son petit-fils, M. Joseph
Therriault. qu’elle avait adopté.

Elle laisse pour pleurer sa perte,
ses fils: MM. Gérard, d’Amqui, Al-
fred, de Ste-Iréne; ses filles: Mmes
Octave *Therriault (Marie-Anne), An-
tnine Roy (Geneviève), Noël Labrie

tJeanne), de Ste-Irène, André Lavoie
(Marie-Ange), de St-Nil, Henri Lan-  

dry (Marie-Lise), Edmundston, Ho-

race Perreault (Madone), Hormisdas
Perreault (Rose), de St-Léon; ses
gendres: MM. Octave Therriault,
Antoine Roy, Noél Labrie, de Ste-
Irène, André Lavoie, de St-Nil, Hen:

ri Landry, Edmundston, Horace et
Hormisdas Perreault, de St-Léon-le-
Grand, L. Rey, de Val-Brillant; son
petit-fils adoptif et sa petite-fille, M.
et Mme Joseph Therriault; ses belles-
filles: Mmes Gérard Gauthier, d’Am-
qui, Alfred Gauthier, de Ste-Iréne,

soixante petits-enfants et plusieurs
arrière-petits-enfants.

Ses service et sépulture ont eu lieu
à Ste-Irène, le 5 mai. Nos condo-

a
léances à la famille affligée.
 

@ Les producteurs de textile cana-
diens évaluent à $15,000,000 le coût
des machineries importées durant.
l'année 1950.

 

  
|
| 

de Sie-Angele, le 14 mai, à 8 heures

Nos sincères condoléances à la

 

  

     

    

  

  
  
   

Service régulier

d'entretien e*
de pièces

de rechange d'un
« , A

océan à l'autre   
Garage

Georges Fournier
Rivière-Blanche, St-Ulric, Québec 

Guy raoffole de sa voiture MORRIS! Il se met
au volant .. . étire ses longues jambes en ajus-

tant le siege avant, et il vous dit: “Si j'ai bien

fait de choisir une voiture MORRIS! J'épargne

des gallons d'essence, je circule si aisément en
ville .. . et en fin de semaine, je fais monter
ma famille de 5, et nous filons à la campagnel”

LA MORRISMINOR 1952 (2 portes)
La plus spacieuse petite voiture de famille sur
la route en 1952. Voyez la nouvelle MINOR
1952, la 4 portes et la décapotable, dans un
choix varié de couleurs.

MORRIS OXFORD 1952
La plus économique des voitures de luxe. Cons-
truite pour vous épargner des dollars sur

chaque mille. Si facile à stationner! Faites en

l'essai sur la route das aujourd'hui!

En montre chez votre dépositaire local.

Chandler Motors
Reg’d

Chandler, Québec

J.-Roland Gagnon
Cap-Chat, Québec
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- la présidence de M. le Maire, sur a-

gne, secondé par l’échevin Jos. Pear-

de $123 pour un accident survenu ie

jeudi, 29 mai 1952

A une séance générale du conseil
municipal de Mont-Joli, tenue le 13

mai, étaient présents: M. le Maire,
Dr René Lepage, MM. les échevins
Jos. Pearson, Richard Boucher, Ar-
thur Dastous, Robert Chrétien, J.-B.
Lamontagne et Benoit Gaboury, sous

journement de la séance du 20 avril
1952.
Le secrétaire-trésorier donne lec-

ture du procès verbal de la séance
précédente, lequel est adopté sur pro-
position de l’échevin J.-B. Lamonta-

son,
L’échevin J.-B. Lamontagne pro-

pose, secondé par I'échevin Robert
Chrétien que la liste de comptes pré-
parée par le secrétaire soit payée.

Le compte présenté par Mme Ro-
bert Perreault réclamant la somme

ler mars 1952. Le conseil municipal
refuse de payer ce compte.

Permis de construire est accordé à
M. Albert Thibault, maison de 26
x 30, 14 étage, au coût d'environ
$3,000. Les services d'égout et d’a-
queduc seront donnés dans le courant
de l’été.

Permis de construire une maison
de 28 x 32 est accordé à M. Edgar
Desrosiers.

Permis de construire une rallonge
à son magasin est accordé à M. Mé-
dard Desrosiers. Construction de 18
X 30, valeur d'environ $1,200.

Permis de construire un bungalow
est accordé à M. Jean-Léon Orchard;
dimensions 30 x 40.

Permis de construire une maison
est accordé à Mme Alphéda Beau-
lieu-Gendron, de 24 x 26.

Permis de construire une maison
de 28 x 30 est accordé à M. Albert
St-Louis. Toutefois le service d’égout
ne pourra être fourni maintenant.

Permis de construire un bungalow
est accordé à M. Alp. Ouellet, 63
rue Thibault. Valeur d'environ
+5,000.

Permis pour opérer un taxi dans
la ville est accordé à MM. Aug.
Beaulieu, Paul Robichaud, Pierre-
René Roy et Roland Roy.
La demande pour opérer un taxi

au nom de M. Anaclet Ruest est pri-
sc en considération jusqu'à la pro-
chaine séance.

Les personnes suivantes avisent
que des dommages ont été causés a
leur propriété au cours de l'hiver et
elles demandent que les réparations
nécessaires soient faites. Ces person-
nes sont Mme J.-O. Charest, MM.

Honorius Lavoie, Victor Verreault,
Léo Ross, J.-H. Roy. Les réparations
nécessaires seront faites incessam-
ment.

Le secrétaire-trésorier est autorisé
à créditer les montants suivants au
rôle d'aqueduc: Henri Ostiguy,
S8.33; Fidèle Corriveau, $5.68.

Lettre de M. Ant. Ross deman-
dant fa pose d’une lumière de rue.
Instructions sont données au secré-  t.ire de remettre une copie de cette
lettre à La Cie de Pouvoir du Bas .
St-Laurent afin qu’ils avisent sur cet-
te question.

Tue requête contenant 6 noms de-

CKBE-L
DES EHS..UNS

mandant l'installation d'une lumière
sur le parcours qui s'étend de la rue
Aubin à chez M. Jos. Houle. Copie
de cette requête est aussi envoyée à
la Cie de Pouvoir.

Lettre de M. Jos. Turcotte mettant
le conseil au courant que l’an der-
nier, lors du nettoyage des bornes-

fontaines ,il y a eu une inondation
de sa pelouse et de sa cave et deman-
dant que la chose ne se répète plus.
Les intéressés ont reçu les instruc-
tions en conséquence.
Lue requête signée par Mmes Léo

Fiset, Arthur Boudreau, Camille Pel-
letier et Charles Jean demandant au
conseil municipal de bien vouloir in-
tervenir auprès de la Compagnie des
Produits Laitiers afin que réparation
soit faite à la cheminée de cette usi-
ne qui-a été brisée par le vent et dont
l’état empêche ces dames d'étendre
leur linge pour le faire sécher.

I! est résolu à l'unanimité des
commissaires de céder à la Ville de
Mont-Joli une lisière de 10 pieds de
terrain du côté est de la propriété
scolaire, du nord au sud, pour I'élar-
gissement de la rue Desrosiers. Que
M. le Président soit autorisé à si-
gner l’acte avec les représentants de
la Ville aux conditions suivantes : re-
mettre Ja clôture en place et avec la
promesse de MM. les échevins de
faire un trottoir de 4 pieds de large
aux frais de la Ville, a condition que
la Commission scolaire donne les 4
pieds de terrain nécessaires pour le
trottoir en plus des 10 pieds pour la
rue.

Lettre de M. J.-E. Drouin, gérant
de la Banque de Montréal, se plai-
gnant qu’à cause du niveau actuel
de la rue, l’eau inonde sa cave et que
les marches de ciment ont été bri-
sées par la machinerie, l'hiver der-
nier. Répondre à M. Drouin que s’il
veut fournir les grilles nécessaires, la
Ville est prête à hausser le trottoir.
Quant aux autres dommages, ils se-
ront réparés.

Lettre ainsi que chèque au mon-
tunt de $2,353.16, contribution du
ministère des Travaux publics pour
la protection contre les incendies, par
l'entremise de l'hon. Onésime Ga-
gnon.

Lettre du ministére des Postes in-
fermant le Conseil qu’il étudie la
possibilité d'installer des boîtes à let-
tres dans différents endroits de la
ville.

Avis demandant à la corporation
municipale de bien vouloir nommer
un procurer en remplacement de Me
L.-J. Gagnon, nommé juge de la
Cour de Magistrat, le tout relatif à
la cause Adalbert Beaulieu vs la Vil-
le de Mont-Joli. 1] est résolu à l'una-
nimité que demande soit faite à Me
Faul-Emile Gagnon, de Rimouski, de
bien vouloir consentir à être le pro-
cureur de la Ville de Mont-Joli dans
cette cause.

Lettre du ministère des Affaires
Municipales approuvant le règlement
relatif au ramonage des cheminées
«f celui relatif à la division de la
ville par quartiers.

lettre de M. Fernand Leblanc de-
mandant l'ouverture d'une rue près
de sa demeure. Demander au pro-

AikN: FR:SENTE
LE CHOIX
 

“NOTRE PAIN QUOTIDIEN”
MARDI et JEUDI — 9h30 A.M.

“MADAME EST SERVIE”
LUNDI. MERCREDI, VENDREDI

10.00 A.M.

“JOUEZ DOUBLE”
LUNDI — 9.30 P.M.

“TENTEZ VOTRE CHANCE”
MFRCRED} — 8.30 P.M.

“LA MINE D'OR”
VENDREDI — 8.30 P.M.

“COLETTE ET ROLAND”
MERCRFDI. VENDREDI. 7.45 p.m.

“FAUBOURG A M°'LASSE”
DU LUNDI AU VENDREDI

9.00 P.M. i

“EMISSIONS LOCALES”
“RENGAINES”

MARDI — 8.30 P.M.
En vedette : Jean-Marie Provost

“RYTHME ET ROMANCE”
MARDI — 7.45 P.M.

En vedette: Bernard Levasseur

 

“PREi.UDE AU SOIR"
MERCREDI — 9.15 P.M.

Fn vedette : Carmen Plamondon

FANTAISIE EN NOIR ET BLANC
JEUDI — 7.45 P.M.

En vedette : Aline Gagné

“ESCALE DE LA CHANSON”
DIMANCHF — 7.45 PM.

En vedett:: Lorraine Jourdain

“RADIO THEATRE”
MARDI JEUDI — 9.30 P.M.

“LE THEATRE DE LA PEUR”
DIMANCHE — 9.30 P.M.

“SOUVENIR DE GUERRE”
DIMANCHF 8,30 P.M.
Fn vedette : Jean Berger

 

“ON VEILLE A MATANE”

SAMEDI — 9.00-10.00 P.M.
En vedette: Marcel Houle

“A L’'ENSEIGNE DE LA GAIETE”
LUNDI A VENDREDI—10.30 p.m.
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we Au conseil de ville de Mont-Joli
priétaire, M. N. Asselin, de bien vou-
loir faire cette rue.

Résolution de la corporation mu-
nicipale de’ Ste-Flavie, autorisant les
constables de la Ville de Mont-Joli à
se rendre à l'hôtel Ungava Inn, sur
demande des propriétaires, pour y
maintenir l’ordre, le tout aux frais du
propriétaire, sans aucune charge

pour la municipalité de Ste-Flavie.
Képondre que l'hôtel Ungava Inn é-
tant dans le territoire de Ste-Flavie
le conseil municipal ne peut autori-
ser ses constables à se rendre à cet
endroit qui est en dehors de ses li-
mites et par conséquent sous la ju-
ridiction de la police provinciale.

Soumissions pour habits et panta-
lons pour les constables. Ces soumis-
sions sont de J.-A. Santerre, Gérard
Gareau et F. Fortin. Il est proposé
par l'échevin R. Boucher, secondé
par B. Gaboury, qu'un habit de serge
bleu marin botany, avec deux panta-
lons, soit acheté de Gérard Gareau
at prix de $105 et qu’un habit de
serge de laine bleu soit acheté de F.

Fortin au prix de $83.50. La balance
de la marchandise complétant l'habil-
lement des constables devra être di-
visée en parts égales entre J.-A. San-
terre et N. Aboussafy & Fils.

Résolu à l'unanimité que le comp-
te au montant de $396.38 pour la
réparation de la pompe à incendie
soit accepté par le conseil.

H est proposé par l’échevin Benoît
Gaboury, secondé par l'échevin Ar-
thur Dastous, que la ville de Mont-
Joli achète en bloc de Mme Jos. Pi-
neault, de chaque côté de la rue
Lindsay, plusieurs lots mesurant en
superficie environ 35,000 pieds, au
prix de $5,000, payé comptant, et
conformément à l'option. Que M. le
Maire soit autorisé à signer l’acte no-
tarié à cet effet. Cette résolution a
été adoptée à la majorité des voix,
l'échevin J.-B. Lamontagne étant dis-
sident.

Proposé par Benoît Gaboury, se-
condé par Arthur Dastous, que la
Ville de Mont-Joli achète le terrain
de M. Alphonse Beaudet, rue Lind-
say, connu comme étant le numéro
500-10-14 et contenant environ 4550
pieds carrés, au prix de $1,200 payé
comptant, conformément à l'option.
Que M. le Maire soit autorisé à si-
gner l’acte notarié à cet effet. Cette
résolution a été adoptée à la majori-
té des voix, l'échevin Lamontagne
étant dissident.

Tl est résolu-à l'unanimité que le
secrétaire soit autorisé à acheter un
char de tuyau de 4” de la compagnie
L. E. Shaw.
Le secrétaire-trésorier est autorisé

à communiquer avec Mme J.-L. Ca-
nuel pour lui demander si elle con-
sentirait à faire niveler son terrain
dans le “ballast pit” pour faciliter Je
stationnement.

T1 est résolu à l'unanimité que de-
mande soit faite à l’hon. O. Gagnon
rour qu'il s'occupe de fournir deux
ingénieurs relativement à la pose
d'asphalte dans les limites de cette
municipalité.

L'échevin B. Gaboury propose, se-
condé par l’échevin A. Dastous, que
Ja séance soit ajournée.

AU SEMINAIRE
La distribution des prix au Sé-

minaire de Rimouski aura lien
le samedi 14 juin, à deux heures
et demie de l’après-midi.

 

 

23e anniversaire

de prêtrise
Les élèves des Dames Ursulines de

Rimouski étaient en congé, mardi
dernier. Le motif de cette fête fut
la célébration du 23e anniversaire
d'ordination du principal de l’Ecole
Normale, M. l’abbé Léon Beaulieu.
M. le Principal fut en effet reçu à
li prétrise le 19 mai 1929.
 

Nouveau gérant
Un nouveau gérant a pris, lundi.

la direction de la Commission des Li-
queurs de Rimouski. Il s’agit de M.
Antonio Canuel qui occupait aupa-
ravant les fonctions d'assistant-gé-
rant. Il succède à Me Derome Asse-
lin qui a démissionné récemment

 
 pour reprendre la pratique du droit

— 3

Décès du maire de la paroisse
de Lac-au-Saumon

M. Aubin Richard, maire de la envers celui qui se dévouait au bien

paroisse de St-Edmond du Lac-au- Commun depuis 47 ans, au Lac-au-
Saumon, est décédé, le 17 mai, à Saumon. En cuire de sa participation

u ’ ? ; .* ? à l'administration municipale, il fut
l’âge de 67 ans et 2 mois. Il était çn effet le fondateur de la Caisse Po-
Pépoux de Mme Marie-Jeanne Pi- pulaire, le président des membres d=
tre. la société de l’Assomption et mem-
A ses funérailles, la collecte a rap- bre actif de toutes les organisations

porté les honoraires de 54 grand- paroissiales.
messes pour le repos de son âme.| Nos sincères condoléances à ma-
C’est une preuve tangible de la re- dame Richard et à la famille éprou-
connaissance de toute une paroisse vée.

Distribution des prix dans trois
institutions, à Rimouski

cole de Marine.
Deux autres cérémonies de fin

d'année sont annoncées pour les sa-
medis 7 et 14 juin. Il s’agit de I'E-
cole de Commerce et, dans le second
cas, du Séminaire. Ces distributions
de prix auront également lieu dans
Paprés-midi.

L'année scolaire touche à sa fin
dans nos diverses institutions rimous-

koises. A l'Ecole Technique, les étu-

diants entreront en vacances diman-

che prochain, soit le ler juin, après
la distribution des prix qui aura lieu
à 2h30 dans l'amphithéâtre de I'E-

Soirée annuelle de l’A.C.J.C.
de Mont-Joli

Dimanche, le 25 mai, le cercle, s’était rendu pour encourager les jeu-
Léonard de l’A.C.J.C. présentait ysa nes de l’A.C.J.C.
soirée annuelle à l'occasion de la Le Quatuor Dufresne, sous la di-
Fête de Dollard. C’est à la salle mu- |rection de M. André Dufresne, se fit
nicipale que le public avait été invité également entendre dans quelques
et il y eut un intéressant programme| pièces qui furent des plus goûtées de
de chant et de musique. Le brillant ; l'auditoire. La soiré se termina par
pianiste local Claude Belisle était au jun film d'histoire de lae siècle “Les
programme et comme toujours les révoltés du Bonty":eN rfanche après-
pièces qu’il rendit furent très appré- | midi, il y avait Æ PréSprésentation
ciées du public fort nombreux qui spéciale pour les eh Soigae

- Sc.

ACCIDENT CHEZ PRICE BROTHERS
Un citoyen de Ste-Odile, employé : Il appert que le moteur actionnant

de la Cie Price Brothers, a été blessé le câble dacier qui met = mouve-
. . ; ;_ ment des chars de la voie d'évitemen
a son travail, mercredi de la Semal- de Price Brothers a fait soudaine-
ne dernière. Il s’agit de M. Antoine ment défaut. II s’en est suivi un con-

Gauvin, âgé de 53 ans, qui s'est itre-choc qui a provoqué la chute de
causé de multiples contusions en tom- M. Gauvin entre deux voies ferrées.
bant du sommet d’un wagon de che- Le quinquagénaire a reçu les pre-
min de fer. Celui-ci, qui contenait miers soins du Dr Adrien Gagné qui
de la pulpe déchiquetée ou “chips”, |a ordonné son transport à l'hôpital
devait être dirigé sur la voie d’évite- St-Joseph de Rimouski. On apprend
ment de la Compagnie au chemin de de cette institution que son état est
fer pour fins d'expédition. satisfaisant.

 

 

 

 

Abjuration, profession de foi et
baptême, à Mont-Joli

M. William Ernest Kay, de Mont-|a été baptisé le 20 mai par le R.P.
Joli, de religion anglicane, a abjuré

|

Paul Thivierge, o.m.i., de la cure de
l'anglicanisme et il a fait profession

|

Mont-Joli, et c’est M. et Mme Jos.
de foi, après avoir suivi des cours| Ross qui lui ont servi de parrain et
de catéchisme pendant 6 semaines. Il i de marraine.

A.

 

La Compagnie
d’Assurance-vie

|

Antoine Harrison

Crown-Life agent

PONCHEVILLE __—_ Tél. 25-s-11 __—__ MATANE  
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A PORTER DANS LA JOURNEETROIS ROBES

 
Les manufacturiers peuvent faire quantité de choses avec le nylon. Voici quelques

specimens qui figuraient à l’exposition des industries britanniques du 5 au 16 mai à Lon-

dres : à gauche, robe du soir en marquisette; au centre,

vant être portée avec jupon
plus gracieux.

noir; à droite,

jolie robe de couleur pêche de-
négligé et robe de nuit formant un tout des

Campagne anti-tuberculeuse
Le dépistage de la tuberculose se

continuera en juin dans la région de
Matapédia selon Pitinéraire suivant:

Comté de Matapédia
ler juin : départ du camion radio-

logique pour Causapscal; lundi, 2
juin, Ste-Florence; mardi, 3 juin, Al-
bertville; mercredi, 4 juin, Ste-Mar-
guerite; jeudi, 5 juin, Causapscal;
vendredi, 6 juin, Causapscal; samedi
avant-midi, 7 juin, Lac Pitre; lundi,
9 juin, Lac-au-Saumon; mardi, 10
juin, Amqui; mercredi, 11 juin, Am-

_ qui; jeudi, 12 juin, St-Léon-le-Grand;
” vendredi, 13 juin, a.m., Lac Humqui;
p.m., Ste-Iréne; lundi, 16 juin a.m.,
St-Tharcisius; p.m., St-Vianney; mar-
di, 17 juin, Val-Brillant; mercredi, 18
juin, Sayabec; jeudi, 19 juin, Saya-
bec; vendredi, 20 juin a.m., St-Cléo-
phas; p.m., Ste-Paula; lundi, 23 juin
a.m., St-Moise; p.m., St-Noël; mardi,

24 juin a.m., St-Dmase; p.m., Pa-
doue; mercredi, 25 juin a.m., La Ré-
demption; p.m., Ste-Jeanne d'Arc.

LES BOULES
Baptéme.— Le 16 mai, Joseph-Ro-

drigue, enfant de M. et Mme Alphon-

se Bérubé. Parrain et marraine, M.
et Mme Gonzague Béland, oncle et

tante de l’enfant.
Mariage.— Le 17 mai, M. l’abbé

Joseph Lévesque, curé, a bénit le
mariage de Mlle Lucille Otis, fille
de M. Pierre Otis, de Métis Beach,
avec M. Edouard Hamilton, de Métis
également, fils de M. et Mme Wil-
lie Hamilton, de New-Glasgow. Le
mariée était accompagnée de son pè-
1e et M. Elisée Otis servait de témoin
à son fils.

 

 

Madeleine Caron parle de:

Et de deux!
AVEZ-VOUS comment vous servir de votre machine à coudre
électrique pour réussir la décoration

de toutes sortes d’articles? Savez-vous
broder, avec votre machine à coudre ?

Naturellement, vous savez qu’avec un
truc à cette intention, vous pouvez réussir
des broderies très décoratives; mais savez-
vous, en cousant, obtenir quelque chose
de très bien et qui ne prenne pas de temps?

; plutôt
que de broderie, des coutures ou piqûres
faites avec un fil plus gros que de coutume

T1 s'agit de couture vraiment,

pour mieux ressortir sur le tissu.

_ Evidemment, comme dans toute chose,
il faut un peu de pratique pour commen-
cer, mais que ces heures passées à décorer
des retailles ou des pièces sans importance
donnent de bons divirendes.

D’abord, n’oubliez que le travail se fait
1 5 par conséquent il faut que le

dessin soit calqué ou imprimé sur l’envers
a l’envers et

 

 
du tissu. Le détail a son importance! On tend la pièce sur un cerceau .. .
rue l’on tiendra à l’envers aussi c’est-à-dire sens dessus dessous.

Après avois enrouléle fil de fantaisie sur la bobine, et l’aiguille enfilée
avec un fil de même couleur mais de grosseur moyenne, vous êtes prête à
“ommencer vos essais.

Enlevez lepied de la machine mais descendezles griffes. La façon de
srocéder varie un peu avec les sortes de machines . . . Si votre machine
peut reculer aussi bien qu’avancer, mettez l'indicateur du point au
neutre . . . C’est vous qui allez procéder et non la machine qui,elle, fait
seulement, mordre l'étoffe où vous voulez. Pas ou peu de tension sur
‘os fils

La pièce bien tendue sur son cerceau est tenue sousl'aiguille et remuée
\ fur et à mesure pour que l'aiguille pique le tracé des motifs . . . Une

sis un peu habit 1ée, c’est incroyable comme ça va vite. Le travail
‘vance et cela sans fatigue pour la brodeuse puisque la machine est
lectricne . .

On peut rapidement marquer toutle linge de la maison au chiffre de
-es propriétaires, décorer une foule de chose depuis les taies d’oreillers,
les mouchoirs, napperons de fantaisies et serviettes de table, sans oublier
es linges de vaisselle d’un trousseau. Désigner ce qui appartient à
Monsierr, ou bien h Madame,etc.

Une fantaisie charmante c'est le mouchoir signé c’est-à-dire avec le
nom tout aulong et de la main de celui ou de celle à
Quand on fait faire ces meuchoirs snr commande ils co

qui il appartient.
tent un prix fou

mais il serait fecile de les copier sur la machine une fois qu’on a appris le
point de piqûre. Le prix de revient servait celui du coût initial du mou-
vhoir .. .

Est-ce une bonne idée pour toutes sortes de cadeaux ?

(TOUS DROITS RÉSERVÉS)

 

Accident à Bic
Un accident de la circulation est

survenu, ‘dimanche, à Bic, après la
grand-messe. Pour éviter une colli-
sion avec une automobile venant en
sens inverse, M. Jos.--Emile Parent

s'est vu contraint de diriger sa ca-
mionnette dans un fossé. Son père,
M. Emile Parent, et son fils, qui oc-
cupaient le véhicule, ont été légère-
ment blessés. De lourds dommages
ont aussi été causés à la camionnette. 
 

Railiemen* crédi-
diste, à Rimouski,

en juitlet
Les créditistes travaillent avec plus

d'ardeur que jamais pour la réalisa-
tion de leur doctrine économique
dans notre province. C'est dans la
province de Québec, de l’Ontario et
du Nouveau-Brunswick qui s’y dé-

ploient le plus* d'activités présente-
ment.

Dans le moment, notre région est
envahie par une bonne partie des
propagandistes créditistes plein-temps:
ce sont MM. Antonio Mignault, de
Kamouraska, qui travaille le Nou-
veau-Brunswick, Gérard Perron, ds
Québec, pour le Témiscouata, Adé-

! fard Bernard, de la Beauce, pour Ri-
vière-du-Loup, Gérard Mercier, de
Montréal, pour Rimouski, Ls-Ph.
Bouchard, de Montréal, pour Mata-
ne-Matapédia, Antonio  Mignault,
pour la Gaspésie et Bonaventure,
Henri-Louis Lapierre, pour la Côte
Nord. Tous ces propagandistes cré-
ditistes plein-temps travailleront no-
tre région une bonne partie de l’été.
Vous savez sans doute que les cré-

ditistes ne s'occupent plus d'élections.
Les créditistes préfèrent plutôt ins-
tiuire la population et l'organiser
pour lui faire faire des demandes et
des pressions sur les élus. Voilà pour-
quoi les créditistes poussent l’abonne-
ment au journal “Vers Demain”.

Les créditistes demandent aussi de
doubler les allocations familiales, de
donner sbixante piastres à soixante
jans sans enquête et sans nouvelles
taxes. Ils réclament contre la cons-
cription et l'entraînement militaire.

Tous ceux qui désirent un propa-
gandiste dans leur localité et qui sont
prêts à lui aider de quelque manière
dans son travail, sont priés de com-
muniquer avec M. Gérard Mercier,
[qui a ses quartiers généraux au res-
taurant Royal Sweet, 168 de I'Evé.
ché, Rimouski.
Un grand ralliement d'étude sera

tenu pour toute la région à Rimous-
ki les 12 et 13 juillet. Les directeurs
du mouvement seront présents : MM.
Louis Even, J.-E. Grégoire et Mme
Gilberte Côté-Mercier. Le public est

! bienvenu.
 

 

 

Election municipale
* el

à St-Noe
A St-Noël, comté de Matapédia,

un conseiller sortant de charge a été

réélu sans opposition, lors de la ré-

cente mise en nomination. Il s'agit de

M. Lucien St-Pierre, cultivateur, qui

commencera un second mandat au

siège No 4. D'autre part, le scrutin

a donné la victoire à M. Horace

Briand qui vient d’être réélu pour

un huitième mandat en défaisant son

adversaire, M. Albert Bélanger, par

une pluralité de 23 voix. M. Raoul

Turcotte, également conseiller sor-

tant de charge, garde son siège pour

un troisième mandat, le vote popu-

laire lui ayant donné une majorité

de 32 voix sur le candidat opposant,

M. Alexis Charette.
 

Un hydravion
s'abat à Ste-Flavie
On a cru durant quelques instants

à un accident ou tout au moins à un

atterrissage forcé lorsqu’un hydra-

vion de la Quebec North Shore a

touché le sol sur les battures du fleu-

ve, à Ste-Flavie, dans l'après-midi de

l'Ascension.
En réalité, l'appareil a atterri afin

d'échanger ses roues contre des flot-
teurs avec lesquels il est allé sur la
mier pour reprendre son vol, en di-
rection de Baie-Comeau.

Cet échange ne s’est cependant ef-
fectué qu'avec le secours d’une puis-
sante grue de la firme Beaudet &
Cie, de Mont-Joli. Les curieux se
sont -attroupés rapidement sur le ri-
vage pour participer de visu aux
opérations.

 

Va et vient

à Mont-Joli
— M. et Mme Yvon Côté, M. et

Mme Clément Desjardins, de Mont-
Joli, ainsi que Mme François Des-
jardins et Mlle Rose-Aline Desjar-
dins, de St-Anaclet, sont de retour
d'un voyage à St-Quentin, N.B. Ils
ont aussi visité des parents et amis
d’Edmundston, le Rév. Frère Paul-
Alfred, s.c., professeur a Cabano, et
M. et Mme Fabien Coulombe, de St-
Fabien. .
— M. Philippe Vézina, i.p., de

Québec, était de passage à Mont-
Joli, dimanche.
— M. et Mme Claudet Beaudet,

Mlles Louise Beaudet, Claire Beau-
det, Jacqueline D’Anjou, Suzanne
D’Astous étaient en visite à Ste-Anne
des Monts, dimanche dernier.

Mariage
Lepage-Pelletier
En l'église Notre-Dame de Lour-

des de Mont-Joli, décorée de fleurs
printanières. le R.P. Joseph Hébert,
c.m.i., curé, a béni, le 24 mai, à
8h30. le mariage de Mlle Roseline
1.epage. fille de Mme J.-A. Lepage,
avec M. Pierre Pelletier. fils de Mme
Louis Pelletier. Pendant la messe. la
chorale des Enfants de Marie, sous
la direction de Mlle Mariette Bru-
robe de faille rosée au corsage de
chants variés. Accompagnée de son
frère Alain, la mariée portait une
lotte, exécuta un programme de
dentelle ajustée et fermée par une
rangée de petits boutons. la jupe
très ample était recouverte de tulle
et de pointes de dentelle Chantilly.
Flle était coiffée d'un bonichon orné
de roses et tenait Un manchon de

fleurs identiques. M. Marcel Lebel,
i.p., servait de témoin à son beau-
frère. À l'issue de la cérémonie reli-
gieuse une réception a réuni les invi-
tés à l'hôtel Commercial après quoi
les nouveaux époux partirent en auto
pour New-York. Mme Pelletier por-
tait alors un deux pièces de fin lai-
nage beige, un chapeau de paille sa-
turne et accessoires bruns. Parmi les
invités de l'extérieur on remarquait |
M. et Mme Alcide Beaudoin, d’Ot-
tawa, Mme Stanislas Naud et son fils
Guy. de Sept-Isles. M. et Mme Emile
Désilets, M. et Mme Alain Lepage,
de St-Jean, P. Q.. Mme Roland Sé-
guin, de Sorel, M. et Mme Marcel
1 ebel, i.p.. de Rimouski. Mme Alexis
Fraser, de Rimouski, M. Paul Rioux,
de Ste-Anne des Monts. et plusieurs
autres parents et amis dont tous les
emnlovés de la Banaque Canadienne

Nationale de Mont-Joli.
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NOUVEAUX
BACHELIERS

Trois jeunes gens du Bus du Fleu-

ve viennent d'obtenir leur baccalau-
réat ès-arts, à l’université St-Joseph
de Memramcook, Nouveau-Bruns-
wick, Ce sont MM. Bertrand Langis,
d’Amqui, Marius Richard, de Ma-
tane, et Gilles Verreault, de Rimous-
ki. Un quatrième, Guy Smith, de
Sayabec, a obtenu son diplôme com-
mercial à la même institution. Leurs
parchemins leur seront remis mer-
credi prochain, à la clôture de l’an-
née scolaire.
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On demande l’électrification rurale
au Lac-Humqui

ge et répondirentDimanche le 18 mai, les. contri-.
tuables demeurant en dehors du vil
lage se réunissaient sous la présiden
ce de M. l’abbé Laurent Lavôie; -cus! i
ré, afin d'organiser un comité tem-|€
poraire en vue de l'électrification. ru-|
rale. M. le Curé et M. .J-Z. St-Ge-

  

    

lais donnèrent les explications d’usa- | d
 

Sa bravoure lui |‘

vaut la médaille

militaire

 

Un caporal de 21 ans du Royal
22¢ Régiment en Corée a mérité sur
ic champ la médaille militaire en re-
connaissance de sa bravoure excep-
tionnelle et de son initiative.

Le caporal Delphis Cormier, fils de
M. et Mme Pierre Cormier, d’A-

tholville, N.-B., a arraché de force
un soldat ennemi sur un blessé ca-
nadien que le Chinois se préparait à
capturer ou à tuer. Le caporal Cor-
mier a tué le soldat communiste sur-
le-champ, épargnant ainsi la vie de
son camarade blessé. Il a par la suite
tué un autre soldat chinois empê-
chant certainement deux de ses pro-
pres compagnons d’armes blessés de
tomber entre les mains de l’ennemi.

Le caporal Cormier s’est enrôlé
dans le contingent spécial de l’Armée
canadienne en octobre 1950 et a per-
muté à la force active en mars 1951.
H est revenu au Canada après avoir
servi en Corée pendant un an et se
trouve présentement en congé chez
ses parents.

Biographie

Durant la nuit du 24 mars 1952.

le caporal Cormier commandait l’ar-
rière-garde d’une patrouille de com-
bat du Se peloton, compagnie “B”.
Royal 22e Régiment. La patrouille
comptait 26 hommes, dont 20 diri-
gés par le commandant de patrouille
ct 6 commandés par le caporal Cor-
mier. Ces six soldats avaient l’ordre
d'établir une base. Au moment où
ils approchaient de leur position de
base, sept soldats chinois les ont em-
busqués provoquant un corps-à-corps
acharné durant lequel trois des sol-
dats du caporal Cormier ont été bles-
sés. Le gros de la patrouille était dé-
jà trop avancé pour pouvoir prêter
main-forte. Le caporal Cormier a
pris les mesures nécessaires pour re-
pousser l’ennemi. Un de ses hommes
qui était blessé et étendu par terre
fut soudainement attaqué par un Chi-
nois. Aussitôt, le caporal s’est élancé
à la rescousse et a tué l’assaillant.
Puis il s'est occupé du reste de ses
hommes, faisant feu avec beaucoup
de sang-froid et d'adresse et tuant un
autre soldat communiste. Grâce à
cette action du caporal Cormier, l'en-
nemi a été forcé de se retirer. Sans
tarder, le caporal a fait transporter
ses blessés au centre de la position de
base, pour ensuite organiser un cor-
don de défense. C’est ainsi qu’il a
défendu sa position, permettant à la
patrouille principale de revenir sans
rencontrer de résistance de la part
de l'ennemi. Le caporal Cormier a
personnellement tué deux soldats
chinois et empêché la capture de
deux de ses propres blessés. Par sa
conduite, il a inspiré ses compagnons
et fait valoir ses qualités de chef.

 

  

  rale deesT depart que,
manque de pouvoir présentement
dans notre région ,il est peu proba-
ble qu’il soit possible d’avoir l’élec-
tricité en 1952.
M. J.-Z. St-Gelais, qui s’est occupé ;

Ce faire signer une requête, a produit

une liste de 44 noms et il assure qu’il :
y en aura d’autres en temps et lieu.

®
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Souhaitons .pour eux que la Cie de
“ouvoir du Bas St-Laurent fasse di-
ligence pour leur donner l’électricité
au plus tôt possible afin d'aider au
progrès de notre belle paroisse. Par
ce fait, nous réussirions certainement
à placer plusieurs colons sur de bons
lots -malheureusement abandonnés,

où la récolte peut être bonne quand
+lGn veut bien se donner la peine de

travailler. Nous en avons la preuve
ici même où plusieurs cultivateurs
ont très bien réussi, nous en avons
qui sont maintenant rentiers et dont
les fils sont tous établis sur des fer-
|mes progressives, ici même. Nous a-
{vons de la place pour plusieurs au-
tres hommes de bonne volonté, sans
au'il soit nécessaire de s’expatrier.
 

oO T 1}
“Mais comment éduquerez-vous un

enfant, si vous ne lui donnez pas du
jeu et de l'air”.

Saint Jean Bosco
 

@ ! a colonisation dans la province
le Québec a coûté en moyenne
“8.000.000 par année depuis 1944.

PROVINCE

 

 

 

La morue est toujours là et les pêcheries
continuent: de produire. Les incompara-
bles paysages attirent et enchantent un
nombre toujours croissant de touristes.

Et voici maintenant qu’une nouvelle et
profondément intéressante exploitation
accroît prodigieusement les ressources
déjà établies de la péninsule.

Il y a du cuivre dans le canton de
Holland — plus de cinquante millions de
tonnes de minerai, d’après les chiffres

déjà établis! Ce sont des capitaux cana-
diens qui mettent cette région en valeur,
et les travaux sont en train. Outre cette
mine, une fonderie sera bientôt construite

pourtraiter sur place le minerai, qui sera
alors expédié à uneraffinerie de Montréal-
est. C’est un nouvel exemple de la pré-
paration métallurgique, dans notre pro-
vince même, d’une richesse minérale du

1CUR

  
Une installation électrique

— neuve ou remise à neuf?

Une:frayeuse? Réfrigération?
     

  

  

F à l’oeuvre, comme des

“milliers d’autres cultivateurs canadiens
le font, A votre prochain voyage en
ville, allez discuter d’un Prêt pour
l’Amélioration des Fermes avec le
gérantle plus proche de la B deM.

   BANOUE DE
MONTREAL 1SALLE

<a Premaine Banque

AU SERVICE DES CANADIENS DANS TOUTES LES SPHERES DE:LA VIE‘DEPUIS 1817

EN PLEIN ESSOR

 
G ASPES

Québec qui est ainsi rendue doublement
avantageuse pour la province. On trouve
aussi en Gaspésie des gisements plombifè-
res et zincifères qui ajoutent aux ressour-
ces connues de cette péninsule fameuse.

Et c’est ainsi qu’en Gaspésie, comme
dans tant d’autres régions de la province
de Québec, de nouvelles exploitations
créent un plus grand nombre d’occasions,
variées et toutes favorables, pour les
lalents et l’esprit d’entreprise de nos
jeunes Canadiens.

CETTE RÉCLAME FAIT PARTIE D'UNE 2e SÉRIE PUBLIÉE PAR

Moon
POUR CÉLÉBRER LE MAGNIFIQUE DÉVELOPPEMENT

DE LA PROVINCE DE QUEBEC
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“ pa rudement à la base du thorax, lui
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CANDIDATS LIBERAUX DANS MATANE

 
M. Alphonse Cormier

ET RIMOUSKI

Me C.-A. Beaulieu

Le bureau de Québec de I’'Organisation libérale a annoncé
cette semaine que M. Alphonse Cormier sera candidat libé-
ral dans le comté de Matane et Me Charles-Alphonse Beau-
lieu, candidat libéral dans Rimouski, aux élections provin-
ciales du 16 juillet prochain. Il n’y aura pas de convention
dans ces deux comtés.
 

LUTTE À LA MAIRIE ET À TROIS SIÈGES
ECHEVINAUX A RIMOUSKI

Les contribuables de Rimouski seront appelés à s'élire
un maire et trois échevins lundi, le 2 juin. A la mise
en nomination qui eu lieu lundi de cette semaine, trois
-échevins seulement ont été élus par acclamation. Les

trois autres, comme le maire, ont de l'opposition. M.
Paul Paradis dont nous avons annoncé la candidature
la semaine dernière fera la
charge le Dr Victor Lepage.

Les trois échevins élus par accla-
mation sont MM. Albert Labbé et
Emile Therriault aux sièges 1 et 2
du quartier St-Joseph (ils succèdent à
MM. Albert Doucet et Lucien Ro-
bitaille qui n’ont pas demandé un re-
nouvellement de leur mandat), et M.
Auguste Desjardins, au siège No 1
du quartier St-Louis.

La lutte à l’échevinage au siège No:

lutte au maire sortant de

2 du quartier St-Louis se fera entre
le Dr Gérard Langis et M. Alphonse
Beaulieu, échevin sortant de charge.
Dans le quartier St-Germain, les

deux échevins sortant de charge ont
de l’opposition. M. Albert Dionne a
pour adversaire M. Léo Lachance au
siège No 1 tandis que M. Ernest Bou-
langer fera la lutte à M. Adelbert
Lebel au siège No 2.
 

TUE SUR LE RAIL A LAC-AU-SAUMON
Un citoyen de Lac-au-Saumon,

comté de Matapédia, M. Philippe
Cyr, a été écrasé sous les roues d’un|
convoi du C.N.R., soit l’Océan Li-
mité, au matin de la fête de l’Ascen-
sion, jeudi dernier.

M. Cyr, qui était âgé de 64 ans,
se rendait à la messe paroissiale, au
moment de la tragédie. On croit qu’il
aurait eu l'intention d’examiner les
cours à bois le long de la voie fer- |
rée. chemin faisant, et qu'il s'était |

déjà engagé sur le rail lorsqu'il a vu
venir le rapide à une distance si
brève qu’il n'a pas eu le temps de
se sauver.

Ses funérailles ont eu lieu lundi, à
Lac-au-Saumon, en présence d'une
foule considérable de parents, amis
et concitoyens.

Autre décès— Le 20 mai, décé-
dait à l’âge de 80 ans, Mme Achille
Pitre. Elle était l’une des doyennes-
pionnières de la paroisse.
 

MORT ACCIDENTELLE DE M. H.
, DUFOUR, DE

La paisible population de St-.
Gabriel a été plongée dans Pef-
froi et la consternation par le dé-
cès accidentel, survenu en fin de
semaine, de l’un de ses chefs de
famille les mieux estimés, La vic-
time, M. Hippolyte Dufour, âgé de
63 ans, a été blessée mortellement
au cours de travaux de creusage
d’un puits qu’il dirigeait sur la

propriété de l’un de ses concitoy-
ens, M. J.-Bte Bélanger.
M. Dufour a reçu un choc électri-

que qui lui a causé de graves brû-
lures aux deux jmabes, aux pieds et
à une main lorsque le câble d'acier
Gui servait à dresser une longue é-
chelle toucha un fil électrique. M.
Dufour lâcha en même temps la ma-
nivelle qu'il tenait et celle-ci le frap-

fracturant trois côtes et occasionnant
une grave hémorragie. L'accident
s'est produit vers 4 heures p.m., sa-
medi, et le Dr Adélard Leblanc, de
St-Gabriel, fut immédiatement appe-
lé auprès du blessé chez qui il dia-
gnostiqua l’état de choc, brûlures aux
membres et une profonde plaie ou-
verte à la base du sternum et qui
saignait abondamment. II prodigua
les premiers soins à l’accidenté dont il ordonna le transport immédiat à

ST-GABRIEL
l'hôpital St-Joseph de Rimouski.
L'ambulance Bissonnette & Frère, de
Rimouski, vint chercher le blessé qui
devait expirer vers 5 heures p.m.
peu de temps après son arrivée à l’hô-
pital. Tl a succombé a toutes les bles-
sures déjà énumérées et à une hé-
morragie interne.
A l'enquête du coroner, dirigée par

le Dr Raoul Bélanger, de Rimouski,
plusieurs témoins de l'accident ont
donné leur version, notamment MM.
Thomas Bélanger, J.-Bte Bélanger,
Joseph Brochu et Rodrigue Dufour,
fils de la victime. L'enquête s’est clô-
se sur un verdict de mort acciden-

telle.
Outre son épouse, Mme Philomène

Nadeau, M. Hippolyte Dufour laisse
six enfants: Mmes Philippe Trem-
blay. (Jeanne d’Arc) et Raymond
Morin (Fernande), de Ste-Angèle, et
Mme Roland Jeannot (Véronique),
de St-Gabriel, MM. Jean-Paul, Ro-
drigue et Marius Dufour, de méme
que ses gendres et bru, MM. Philippe
Tremblay, Raymond Morin et Ro-
lan Jeannot et Mme Jean-Paul Du-

four.
Lui survivent également, ses frères,

MM.Isidore et Albert Dufour, de St-
Gabriel, François, de l'Ontario, et
Auguste, de St-Sévérin, ainsi que ses

LA VOIX DE MATANE

; Fillette tuée
1 à Cap-Chat

A Cap-Chat, une fillette de
cing ans, enfant de M. et Mme
Théodore Gagnon, a perdu la vie

dans une tragédie de la route. La
petite victime a été tuée instan-
tanément par un camion alors
qu’elle traversait la route en
face de la demeure de ses pa-
rents.

CONVENTIONS
LIBERALES

Trois conventions libérales se tien-

dront dans la région d'ici une semai-
ne. Celle du comté de Matapédia a
été fixée au ler juin, celle de Bona-
venture le 31 mai et celle de Gaspé-

i Sud, le 30 mai.
{ D’autre part, le candidat libéral
de Matane est déjà choisi. Il s’agit de
M. Alphonse Cormier, citoyen de la
ville de Matane qui fera la lutte à
l’'hon. Onésime Gagnon, trésorièr
provincial. M. Cormier occupe, à
Matane, les fonctions d’échevin de
la ville, de président de la Société St-
Jean-Baptiste et de directeur de la
Chambre de Commerce.

 

 

 

Hommage
aux Mères,

au Lac-au-Saumon
La féte des Mères fut célébrée de

façon marquante, cette année, au
Lac-au-Saumon, par une séance or-
ganisée au profit de l’église par les
Enfants de Marie et qui fut un suc-

cès.
Les jeunes agriculteurs ont égale-

ment fait leur part en cette circons-
tance en interprétant leur pièce inti-
tulée : “Le retour à la terre”.

Des manifestations de ce genre
sont de bon augure pour ce qui con-
cerne l'épanouissement de la vie ru-
rale en notre milieu.
Baptémes.— Le 7 mai, Joseph-Léo-

pold-Gaétan, enfant de M. et Mme
Roland Pelletier (Berthe Lévesque).
— Le 8, Joseph-Michel, fils de M.

e Mme Hippolyte Richard (Juliette
Turbide).
— Le 11, Marie-Francine-Jovette,

fille de M. et Mme Fernand Palasse
{Fernande Bouchard).
— Le 16, Joseph-Antonin, fils de

M. et Mme Donat Turbide (Antoi-
nette Lapierre).
Mariage.— Le 8 mai, Mlle Ger-

maine Boudreau unissait sa destinée
a celle de M. Léonard Boily, de
Causapscal.
 

Baptéme
A ST-DONAT

M. et Mme Lauradin Lévesque
(Germaine Valcourt) font part de la
naissance d'un fils, le 9 mai. Il fut
baptisé le 11, sous les prénoms d:
Denis-Jocelyn. Parrain, M. Joseph-
Thomas Lévesque, oncle de l’enfant:

marraine, Mlle Gertrude Côté. Por-
teuse, Mlle Eva Lévesque, tante de
l'enfant.

DISTRIBUTEUR DE GERMES
Quand un enfant contracte une

maladie contagieuse, il peut facile-
ment causer une grave épidémie dans
la localité. Il peut infecter les mem-
bres du sa famille, ses voisins, ses
compagnons d'école, s'ils n'ont pas
été immunisés auparavant. Le plus
sûr moyen de protéger les enfants
contre la diphtérie, la coqueluche, la
variole et la fièvre typhoïde, c’est de
les faire immuniser au début de leur
existence.

 

soeurs, Mme Vve Siméon Plante
(Marie-Anne Dufour) et Mlle Marie
Dufour, de Montréal, et plusieurs
autres parents.

Les funérailles du regretté dispa-
ru eurent lieu le mardi 27 mai, à 9
heures, à St-Gabriel. Le service fut
chanté par M. [I'abbé Ls-Philippe
Berger, curé de l’endroit. On a noté
une assistance considérable à ses fu-
riérailles, ultime hommage de regret
de ses concitoyens.
Nous prions Mme Dufour et toute

la famille éprouvée d'agréer l'expres-
sion de notre sincère sympathie. 

{
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QUESTIONNAIRE
PATRIOTIQUE

On trouve régulièrement dans plu-
sreurs revues et magazines canadiens
ou américains un questionnaire qui
met à l’épreuve la mémoire et Ja sa-
gacité du lecteur. 11 y est générale-
ment question de matières comprises
dans le numéro de la publication. Le
lecteur est censé répondre à chaque
partie du questionnaire en s'’attri-
buant cinq ou dix points par ques-
tron. Quand il a terminé son petit
exercice il lui est loisible de compa-
rer ses réponses à celles qui lui sont
données dans une autre page du pé-
riodique. Après quoi il s’attribue la
note méritée. S’il a correctement ré-
pondu aux quatre-cinquièmes des
questions, il a droit à la note “très
bien”; pour les trois-cinquièmes, il
n‘aura droit qu’à la mention “bien”.
La moitié des réponses mérite la no-
te “assez bien”. Un rendement infé-
rieur à cinquante pour cent de bon-
nes réponses est qualifié de “médio-
cre”. Mais il faut cent pour cent pour
obtenir la mention “excellent”.

Ces exercices sont amusants et sti-
mulants. II faut les préférer aux
mots croisés : ils cultivent davantage
l'esprit d'observation et le sens cri-
tique.
M. l'abbé Léon Beaulieu, principal

de l'Ecole Normale de Rimouski, a
dressé un questionnaire touchant
“notre patrimoine national” et il
nous l’a communiqué à toutes fins
pratiques. Ce questionnaire est sur-
tout destiné aux étudiants. Mais nous
pensons qu’il pourra intéresser nom-
bre de lecteurs intelligents, et c’est
ce qui nous incite à le soumettre à
leur curiosité. Nous en donnons ci-
après la première partie; la seconde
sera donnée dans le prochain com-
muniqué.

“Qu’est-ce que le patriotisme ? L’a-
mour de la patrie. L'amour de tous
les éléments qui constituent la pa-
trie”.

Pouvez-vous répondre à chacune
de ces questions ?

Quelle est la situation géographi-
que du Canada ?

Quelle est la superficie du Cana-
de ?

Quelles sont les grandes régions
géographiques du Cänada ?

Quelles sont les principales res-
sources naturelles de chaque provin-
ce du Canada ?

Quelle est la forme de gouverne-
ment où statut politique du Canada ?

Quelle est la population du Ca-
nada ?

Quelle est l'origine ethnique des
principaux groupes du peuple cana-
dien ?

Quelle est la proportion de chaque
groupe ? Français, anglais, écossais
et autres ?

Quelle est la répartition religieuse
du peuple canadien ?

L'unité canadienne pose-t-elle un
problème de race ou un problème de
culture ntaionale ?

Qu'est-ce que l'Etat canadien ?

Quels sont les quatre éléments es-
sentiels d’un Etat ?

Quelle est la répartition des pou-
voirs entre le fédéral et les provinces? 

Y a-l-il une ou plusieurs langues
officielles au Canada ?
Combien de nations reconnues par

la constitution du Canada ?
Qu'est-ce qu’une nation ?

une race ?
Qu'est-ce qu’une culture nationale?
Le territoire de la nation cana-

dienne-française est-il limité au Qué-
bec ?

Quelle est la répartition de la po-
pulation française au Canada par
province ?

Quelles sont les armoiries du Ca-
nada ?
Que représentent-elles ?
Le Canada a-t-il un drapeau dis-

tinctif représentant l'Etat canadien ?
Quelle est la devise du Canada?
Quel est l'hymne national du Ca-

nada ? :
Quelle est la situation géographi

quede la province de Québec ?
Quelle est la superficie de la pro

vince de Québec ?
Quelles sont les grandes régions

géographiques ? ;
Quelles sont les principales

sources natureiles du Québec ?
Quel est le statut politique ou for-

me de gouvernement du Québec ?
La province de Québec est-elle in-

dustrielle ou agricole ?
Quelle est la valeur relative de ses

productions agricoles et industrielles?
Quelle est l’origine ethnique de la

population du Québec ?
Quelle est la répartition religieuse

de la popultaion du Québec ?
Quels sont les éléments constitutife

de la nation canadienne-française ?
Eléments de notre héritage cultu-

rel ? de la patrie ?
Qu'est-ce qu'un nation ? Une cul-

ture nationale ?
Qu’entend-on par culture françai-

se ?
Quels sont les moyens d'expression

de la culture française ?
Quel est le principal moyen d'ex-

pression de la culture française ?
Quelle est l'importance de bien

parler et de bien écrire sa langue ?
Qu'est-ce que notre culture natio-

nale doit à la religion catholique ?
Qu’entend-on par nos institutions

catholiques?
Pouvez-vous en nommer ?

(à suivre au prochain numéro)
LE CONCOURS DU 6 MAI

La correction des copies est asses
avancée. Le conseil de la Société dio-
césaine St-Jean-Baptiste de Rimouski
a déjà reçu plus de la moitié des co-
pies qui seront soumises à la dernière
correction éliminatoire pour l’attri-
bution des grands prix. On est en
voie de constituer un comité de cor-
rection d'au moins trois membres,
dont le rapport décidera en dernier
ressort. _
La vente des fleurs a été couronnée

d’un beau succès dans la majorité des
paroisses de l’archidiocèse. Il reste
quelques compte-rendus à recevoir.
Nous prions qu’on les fasse parvenir
le plus tôt possible, afin d'établir l’é-
tat des commandes de récompenses
ansi que l'étendue de leur distribu-
tion dans les secteurs qui ont parti-
cipé au concours.
(Communiqué de la Société diocésai-

ne St-Jean-Baptiste de Rimouski)

Est-ce

res-

SA DERNIERE PARTIE DE PECHE
Une partie de péche commen-

cée le 23 mai dernier par deux
Américains s’est terminée de fa-
çon tragique, dimanche avant-
midi, lorsqu'on a trouvé l’un

d’eux mort près de son lit, dans
un camp du Lac Cossette, à quel-
que 25 milles de Rimouski.

D'après la version de son copain,
M. Delaney, le défunt, M. Eddy-W.

Case, Un quinquagénaire de Buffalo,
E.-U., était malade depuis quelque
temps et il était venu prendre un re-
pos sur le conseil de son médecin.

Accompagnés de deux guides, dont
M. Ludger Brière, les Américains
s'étaient adonnés à leur sport vendre-
di et samedi. Ce soir-là, selon son
habitude, M. Case se retira dans sa
cabine vers 9h30. La mort l'a fou-
droyé avant même qu'il ait eu fe
temps de se mettre au lit. Comme
il n’était pas encore levé à 11 heures,

 

dimanche matin, ses compagnons, de
retour d’une pêche matinale, allèrent
frapper à sa porte. Ils trouvèrentle
corps de l'Américain étendu près de
son lit, un projecteur électrique dans
ses jambes. La lampe à l’huile, moyen
d'éclairage du camp, était penchée et
éteinte, l'Américain se préparant ap-
paremment à l’allumer Jorsqu’il fut
frappé par la mort.

Il n’y avait aucune trace de lutte
dans la cabine et on en est venu à la
conclusion que le défunt a succombé
à une crise cardiaque, après un co-
pieux repas.

Les constatations d’usage ont été
faites par le Dr Raoul Bélanger, co-
roner du district. ’
 

OT)
“Le jeu exige avant tout un effort

constructif synthétique et c’est en ce-
la que réside sa valeur éductaive”.

Ketty Jentzer
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LES ASSUREURS-VIE DU BAS ST-LAURENT |
RECOIVENT LA VISITE DE LEUR

PRESIDENT NATIONAL
LE GERANT NATION-L ACCOMPAGNE LE PRESIDENT

Assemblee unnuel:e d'election et banquet à l’Hôtel du
Rocher-Blonc—#4. Wilfrid Pineau est porté à la pré-
sidence et M. J.-A. Young au secrétariat—Remise d’un
certificat de compétence à
cution de MM. Derome et

M. Wilfrid Pineault
 

“L‘Assureur-vie doit s’imposer
par sa compétence”. Voilà le
thème sur lequel le président na-
tional des Assureurs-Vie du Ca-
nada, M. Jules Derome, insiste
alors qu’il adresse la parole aux
assureurs-vie du Bas St-Laurent.

L'Association des Assureurs-Vie du
Bas St-Laurent recevait, mardi soir,

deux distingués visiteurs à son as-
semblée annuelle d'élection qui fut
précédée d'un banquet servi à l'hôtel
du Rocher Blanc. I s’agit de M. Ju-
les Derome, de Montréal, président
national des Assureurs-Vie du Cana-
da. et M. Leslie Dunstall, gérant gé-
néral de la même association.
A lu table d'honneur du banquet

on remarquait en plus de la présence
des deux visiteurs, de M. Jean-R.
Brillant, président de l'Association
des Assureurs-Vie du Bas St-Laurent,
et Mme Brillant; M. et Mme Albe t

Gagnon, de Rimouski; M. et Mine

Fréchette, de Rivière-Bleue; M. Ls-

de-Gonzague Gagnon, de Mont-Joli,

secrétaires M. et Mme Armand

Rioux, de Trois-Pistoles; M. J.-A.
Young, de Rimouski, et M. J.-P. Le-

garé, de “l’Echo du Bas St-Laurent”

Au nombre des convives qui étaient
particulièrement nombreux à l’occa-
sion de la visite du président natio-!
nal, on remarquait des délégués des|

  
localités suivantes” Amqui, Cau-!
sapscal,  Lac-au-Saumon, Matane, |
Mont-Joli, Trois-Pistoles, Bic, -

mouski, Riviére-Bleue, etc. |

Les élections
Les élections annuelles qui ont été

tenues au cours de l'assemblée qui a
suivi le banauet ont donné le résul--
a suivant: président, M. Wilfrid

Pineau; ler vice-président, M. Louis-
de-Gonzague Gagnon, de Mont-Joli:
2e vice-président. M. Antoine Fré-
chette, de Riviére-Bleue: secrétaire,

M. J.-A. Young, de Rimouski; direc-

teurs. MM. Gérard Rouleau, Arthur

Rioux et J.-Albert Gagnon. de Ri-

mouski: M. J.-A. Côté, de Bic: M.
Armand Rioux, de Trois-Pistoles: M.
Georges Trottier, de Rivière-du-Loup; ,
M. Roméo Voyer. de Matane: M. I.
M.“Turbide. de Lac-au-Saumon. Le |
publiciste est M, Roger Lévesque. |
Notons que, selon la coutume, le.

président sortant de charge. M. J.-R.'
Brillant, devient président honoraire

de l'Association.

Les allocutions
Quelques allocutions ont été pro-

noncées, à l'issue du banquet. Tout
d'abord, le président régional, M.
Jean-R. Brillant, a souhaité la bien-
venue aux visiteurs. Tl a ensuite fé-
hicité les agents de l’extérieur de s'étre
déplacés pour assister à l’assemblée
annuelle. M. Brillant a rappelé les
services que l'association a rendus à
ses membres depuis sa fondation qui
remonte à six ans passés.

M. Leslie Dunstall
L'un des visiteurs, M. Leslie Duns-

toll, gérant général de l'Association
des Assureurs-Vie du Canada depuis

j me est située a

M. Patrice Poirier—Allo-
Dunstall.

dresser la parole. M. Dunstall s'est
exprimé dans la langue frangaise, ce
qui lui a valu de chaleureux applau-
.dissements. JI rappelle tout d’abord
qu'il est à sa seconde visite à Ri-
mouski. Actuellement, il fait une
tournée du Canada français en com-
pagnie du président national.
Le gérant général a rappelé aux as-

sureurs présents que l'association à
laquelle ils appartiennent existe de-
puis 1906. Depuis près de 50 ans,
dit-il, elle se préoccupe des intérêts
professionnels de ses membres, de

même que de leur formation. M.
Dunstall a ensuite longuement parlé :
des avantages qu’il y a pour un a-
gent à faire partie de son associa-
tion professionnelle. Nous les énu-
n'érons comme suit: facilité de sui-
vre des cours, réception d’une revue,
assemblées d’assureurs, occasion de
nouer des liens de confiance mutuel-
le, prestige des agents devant le pu-
blic, surveillance de la mauvaise
concurrence, préservation des intérêts
de la profession, secours dans le do-
rniaine de la législation, etc. Seule

une association de la force de la vô-
tre peut s'attaquer à de tels problè-
mes, dit M. Dunstall. Puis le gérant
général termine en félicitant les ad-
ministrateurs de leur dévouement.

M. Antoine Fréchette
Le représentant de Rivière-Bleue,

M. Antoine Fréchette, est invité à
remercier M. Dunstall. Ti rend hom-
nage au conférencier pour l’amitié
qu'il entretien à l'égard des Cana-
diens français. Votre visite, dit-il en-
suite, est une preuve du sérieux de
notre association.

M. Jules Derome
Le président de I’Association des

Assureurs-Vie du Canada, M. Jules
Derome, est ensuite présenté aux  

convives par M. J.-R. Brillant qui,

souligne le fait que M. Derome est

SCIERIE

ic second Canadien français à ac-. M
céder au poste de la présidence na-
tionale de l'Association. C’est un
honneur dont nous sommes fiers, dit-
il. M. Derome est un ancien profes-
seur de l'Université de Montréal. Il
est actuellement gérant de la succur-
sale Montréal-Cartier pour la Sun
Life.
Au début de sa causerie, M. De-

rome se dit heureux de retrouver les
dames à la même table de banquet
que leurs maris. C’est la première:
fois que cela se rencontre dans notre| |
association et je vous en félicite, dit
le président national. Les épouses |
sont pour leurs maris des aides pré-|
cieuses,
Le président national rappelle que

| Association compte environ 6,300
membres au Canada, Nous devons
tendre à grouper tous les assureurs-
vie sans exception, déclare-t-il. No-
tre premier but est d’améliorer les
standards de la profession et d'aider
nos membres à s'imposer personnel-
lement par leur compétence. Le pu-
blic attend de nous un service com-
pétent, dit-il, et il nous appartient de
nous perfectionner sans cesse dans
notre profession pour répondre au
désir de nos clients.

Rappelant certains dangers qui me-
nacent les compagnies d'assurance,
M. Derome déclare que tous les as-
sureurs-vie veulent que leur entrepri-
se derneure dans la sphère de l’en-
treprise privée. T1 importe donc que
nous nous affirmions pour défendre
cet idéal.

M. Ls-de-Gonzague Gagnon. de
Mont-Joli, secrétaire de l’Association
du Bas St-Laurent, s’est fait le porte-
parole de ses confrères pour remer-
cier M. Derome.

Vers onze heures du su'r,

sé des dommages pour
Dionne & Frères à Rimouski,

INCENDIEE A RIMOUSKI

 
~endredi dernier, le feu a cau-

plus de $25,000 a la scierie de
privant de leur travail plusieurs

‘chefs de famille. À peine l‘’incendie était-il déclaré que le
feu se répandait à toute l’usine. La brigade des incendies
est accnurue sur les lieux et a fait un beau travail, proté-
geant la partie de l‘usine occupée comme manufacture et
empêchant l’incerdie de se propager. Cet incendie affecte
lourdement MM. Qmer et Adrien Dionne qui depuis l’acqui-
sition de cette vsine en avaient fait une des principales in-
dustrie de la ville.
 

PRICE TRIOMPHE DU MATANE8 À 7
Le Price a vengé l'échec qu'il a-

vait subi aux mains du Rimouski, en

triomphant difficilement du Matane
au compte de 8 à 7, dimanche, de-
vant une assistance de près de 800
personnes dont une délégation de 

HU a rappelé que les Canadiens
français étaient fiers et honorés de
voir l’un des leurs accéder au poste
de la présidence nationale d’une aus-

s: importante association que celle
des Assureurs-Vie.
 

MORT TRAGIQUE D'UN ADOLESCENT,
A BIC

Un adolescent de 15 ans, Yvon

Cussista, fils de M. Gérard Cassista,
gérant de la Coopérative Agricole de
Bic, et de Mme Cassista, a perdu la
vie dans des circonstances particuliè-
rement tragiques, samedi dernier.

Le jeune homme, qui se plaisait
beaucoup aux travaux des champs,

s'était rendu selon son habitude pas-
ser son congé du samedi chez son on-
cle, M. Albert Cassista, dont la fer-

à environ un mille du
village. Son jeune frère, Gilles, 12
ans, l’avait accompagné et tous deux
s… trouvaient sur le tracteur de fer-
ne que l'aîné conduisait pour labou-
rer. Après avoir heurté une grosse
pierre, la charrue fut soudainement
Lachez du tracteur. C’est en tour-
.xvi pour venir rattacher la charrue
y tracteur que celui-ci a versé, pro-
«tari ou loin le petit Gilles durant
te son aîné restait’ pris sous Ja lour-
de machine. le cou écrasé par un
Qurde-boue.

M. Albert Cassista se trouvait ab-
sent de chez-lui, ce jour-là, ayant eu
à es rendre pour affaires à St-Valé-
rien. De sa maison, son épouse eut
connaissance de l’accident et elle pria
immédiatement un voisin, M. Léo-
pold Bernard, de se rendre sur les
lieux. À son arrivée, M. Bernard
constata que durant que son frèhe
cadet n'avait aucun mal, l'adolescent
avait déjà succombé.
A l'enquête du coroner, présidée

par le Dr Raoul Bélanger, de Ri-
mouski, un verdict de mort acciden-
telle a été rendu,

Denis, Marie-Paule, Gilles, Monique,

Claude, ‘Pierrette et Denise.
Feu Yvon Cassista avait été l’élè-

ve de I'Ecole de Commerce de Ri-
mouski depuis le début de la présente
année scolaire jusqu’à Pâques. T1 fré-
quentait depuis le college de Bic. Ml
devait partir dimanche, avec un grou- plus de trente ans, a été invité à a- pe de jeunes gens, pour suivre les

Outre ses parents, M. et Mme Gé-!
rard Cassista (Yvette Garon), le dé- |
funt laisse plusieurs frères et soeurs ;

|service qui a eu lieu le mardi 27

 

exercices d’une retraite fermée, au
Mont-Joli.

Ses confrères de classe de l'Ecole
de Commerce assistaient tous à son

nai, à 9 heures, en l'église de Bic.
M. le chan. Eudore Desbiens, curé
de Bic, était l'officiant, assisté de
MM. les abbés Adrien Page, direc-
teur de l’Ecole de Commerce, et Clé-

ment Roy, vicaire de la paroisse,
comme diacre et sous-diacre. Les

porteurs de Ja croix et du corps é-
taient tous des élèves de l’Ecole de
Commerce, de même que les deux
placiers. Une assistance nombreuse
et émue de parents, amis et conci-
toyens remplissait l’église. L’inhu-
mation eut lieu au cimetière parois-
sial.

La direction des funérailles avait
été confiée à la Maison Alphonse
Chénard, de Bic.
Nos sincères

famille en deuil.

ANNIVERSAIRES
Aujourd'hui, 29 mai, marque le

70e anniversaire de l'érection du dio-
cèse du Golfe St-Laurent en préfec-
ture apostolique.
Ce jour rappelle aussi le 38e an-

niversaire du naufrage de l*“Empress
of Ireland”, le plus grand drame ma-
ritime au Canada qui survint au large
de Ste-Luce-sur-Mer, entraînant la
mort de 1,000 personnes.

condoléances à la

 

 

Nouvel inspecteur
Le département de ‘Instruction

publique vient de nommer un nou-
vel inspecteur d'écoles pour le comté
ce Gaspé. T1 s’agit de M. Elisée Gou-
let qui succède à M. Albert Ro-

Matane. Dumas, qui avait fait du très
bon travail en relève contre Rimous-
KI, a lancé toute la partie pour les
vainqueurs étant un des grands res-
ponsables de ce triomphe du Price.
En plus de retirer 8 frappeurs, Du-
Mas n’a alloué que 6 coups sûrs.
Pendant ce temps ses coéquipiers pro-
fitaient de 7 erreurs des Matanais et
de 9 coups sûrs accordés par les lan-

ceurs Dionne et Lapointe, ce dernier
étant le perdant, pour compter 8
points.

C’était la première défaite du lan-
l ceur Raymond Lapointe cette saison.
| A l’offensive, Raymond Guérin a été
:le meilleur avec trois coups sûrs en
| quatre voyages au marbre. Pour les
perdants, Jean-Yves Otis a frappé
deux en cinq dont un coup de cir-
cuit. C’était la deuxième défaite con-
sécutive du Matane, qui avait perdu
10 à 6 contre le Sayabec à l’ouver-
ture. Cette victoire permet au Price
de se hisser sur un pied d'égalité avec
le Sayabec en deuxième position.
 

Dimanche dernier, sur le terrain du
Séminaire, une foule d’environ 1300
spectateurs y compris les étudiants a
vu le Rimouski triompher du Sayabec
au compte de 5 à 2, grâce à un ral-
Jiement de trois points à la huitième
manche. Avant ce ralliement, Gaétan
Audy, le lanceur du Sayabec, avait

livré un chaud duel au rapide Mario
Sénécal, car il avait tenu Rimouski à
seulement deux points et 6 coups
sûrs. Toutefois, les locaux, qui a-
vaient vu Jeurs adversaires égaler le

compte dans la première partie se
réveillèrent et des coups sûrs succes-
sifs de Tremblay, Sénécal, Bellavan-
ce et Bouchard permirent ces trois
points. Le point gagnant, le troisième,
fut compté par Tremblay, grâce à
un “bunt” parfait de Bellavance. En-
core une fois, Mario Sénécal a été
le héros de son club. Mario a lancé
une magistrale partie, ‘n’accordant
que 5 coups sûrs tout en retirant 6
frappeurs sur trois prises. De plus,
son contrôle fut remarquable puis-
qu'il ne décerna aucun but sur balles.

Si Sénécal a été brillant au monti-
cule, on peut dire que Gaétan Audy
le fut aussi. Avant ce désastreux ral-
liement, il était sorti de plusieurs im-
passes et lui aussi eut un contrôle
parfait n’accordant aucun but sur
balles. Le lanceur de relève Thériault
ne fit face qu'à deux frappeurs, reti-
rant le premier sur trois prises et for-
cant le deuxième à frapper un bal-
lon au premier but. A l'offensive,
Gagné, du Sayabec, a été le canon,
réussissant trois coups sûrs en qua-
tie apparitions au bâton, pour une
moyenne de .750. Les coups sûrs du
Rimouski furent réussis par Georges
Tremblay (2), Bouchard (2), Bella-
vance, Sénécal, Janelle, Réginald berge qui assumera lui-même l’ins-

pection scolaire d’un district de la
région du Richelieu.

 

Tremblay et Arsenault. Rimouski
compta dès la manche initiale grâce
à un trois buts de Janelle et un sa-

RIMOUSKI GAGNE LES DEUX PRE-
MIERES PARTIES AU BASEBALL

crifice de Pearson.
Sayabec parvint à égaliser les

chances à la quatrième, mais Ri-
mouski reprit les devants à la sep-

itième. Sayabec profita d’une couple
| d’erreurs des locaux pour égaler de
‘nouveau le compte, avant le rallie-

ment final. Cette partie fut très in-
| téressante et les amateurs de Rimous-
ki semblèrent apprécier le jeu de
leurs joueurs.

Jeudi dernier, jour de l'Ascension,
lle Rimouski avait battu le Price au
compte de 7 à 2, comptant la ma-
jeure partie de leurs points dès les
premières manches contre le jeune
lanceur Joseph. Mario Sénécal était
au monticule pour le Rimouski et
tcut comme dans la partie contre
Suyabec, il fut maître de la situation.
Le lanceur de relève Dumas, du Pri-
ce, fit du très bon travail, et il est
fort probable qu’il débutera ici di-
manche alors que le Price sera le
club visiteur. La partie aura encore
lieu au Séminaire et il est à espérer
cu’une autre bonne assistance se ren-
dra encourager les locaux. Comme

l'entrée est gratuite, il n'y a pas de
raison de manquer cette partie.

 

 

La balle au camp
de nouveau en

honneur
Au Lac-au-Saumon, il est grande-

ment rumeur de ressusciter la balle-
au-camp. Ceci, cependant, avec la
particularité que les joueurs seront
choisis dans la localité même. On
réaliserait ainsi le désir de nos évê-
ques qui encouragent le sport, au
point de vue santé, mais en excluant
tout ce que le sport “payant” amène
de commercial.

 



—
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Journée antialcoo-
e \ ee

lique à Ste-Luce
La journée de dimanche, le

mai, en faveur de l'abstinence tota
a remporté un plein succès en notre
paroisse.

Le matin, il.y eutcommunion gé-
nérale, prédication aux deux messes
par M. l’abbé W. Blanchet, aumô-
mer diocésain des Cercles Lacordaire
et Jeanne d’Arc. Te
Le soir à l'Heure sainte l'assistance

était nombreuse et des plus recueil-
lies. Tous se rendirent, après la céré-
monie religieuse, à la'salle paroissiale
où la soirée se continua dans une at-

 

   
  

 

mosphère fraternelle.
Il y eut d’abord la prière par M.

{l'abbé G.-A. Tremblay, aumônier des
cercles de Ste-Luce. M. G.-A. Dubé,
‘président local, souhaita la bienvenue
à toutes ces présences qui s’intéres-
sent de plus en plus au mouvement
‘Lacordaire, il remercia M. l’aumô-

: nier diocésain qui a répondu si gé-
, réreusement à l'invitation de M. le
curé.

; Après la lecture du procès-verbal
par M. Desrosiers,secrétaire,” Mme

! Aimé Roussel, présidente du cercle

Sie-Jeanne d'Arc, a prononcé une
allocution où elle exposa l'urgence
de s’enrôler dans ces cercles si pro-
metteurs pour le relèvement moral
rt physique de notre population cana-

dienne française catholique, la sau-
vegarde de l'honneur et du bonheur
deios familles, I y eut ensuite chan-
gement de décorations.

M. G.-A. Dubé, notre dévoué pré-
sident local, ayant dbnné sa démis-
sion, fut remplacé par M. Aimé

| Roussel. M. Benoît Beaulieu ‘fut
; nommé vice-président.

M. l'abbé Blanchet, avec toute la
i chaleur de son âme apostolique, con-
,tinua # nous exposer les méfaits de
I'alcool, Purgence “de nous enrdler

“dans 18s mouvements Lacordaire et
“Jeanne d’Arc, non seulement moyens
de préservation personnelle mais aus-
si mouvements d'action paroissiale et
sociale qui viennent à leur heure pour
rehausser notre peuple, Je préserver

 

 

|
i
|

|Le-Gonzague Lavoie, Philippe Gal-

au point de vue spirituel, économi-
que et physique. - | Trois nouvelles

infirmières
Trois nouvelles gardes-malades, qui

avaient commencé leur cours à l’E-
cole des Infirmières de Rimouski,
ont gradué aujourd’hui à l'Hôtel-Dieu

Ensuite, M. le curé donna le mot | de Chicoutimi. 11 s'agit de Mlle Mi-
de la fin se disant heureux de cette cheline Guévin, de Rimouski, de Mlle
belle journée de prière et de frater- | Rita St-Laurent, de St-Anaclet, et de
nité, remercia M. l’Aumônier diocé- | Mlle Murielle Lavallée, de Montma-
sain pour la belle semence jetée en gny.
terre de laquelle sortira les résultats
les plus appréciables. (
Le chant “O Canada” termina cet- “Le jeu est une activité nécessaire

te soirée instructive précieuse entre et naturelle a la jeunesse”.
toutes. |

La partie récréative de cette belle
soirée nous fut donnée par Mmes

lant, W. Racine, Mlles Denise ct
Ghislaine Langlois, deux gentilles
fillettes, Hélène Gagné, Lise Dionne.

 

OT}

J. Loiseau

 

Pneus à paroi blanche, bavolets d‘ailes, butoirs de pare-chocs et
grille, moulures de côtés st chapeaux de moyeux
installés mcyennant supplément,

lein-disques
selon les disponibilités.

  

CRIS
EA

Nouvelles lignes profilées — aérody-
namiques, uniques en leur genre. Cette
forme audacieuse et nouvelle, que nous
devons à de nouveaux procédés créés
en métallurgie, donne un carénage aux
lignes ’fuyantes” d’une élégance indis-
eutable, un intérieur dont l‘aménage-
ment offre beaucoup plus d'espace
pour les occupants, un champ visuel
agrandi de 17%.

 

  
 

Nouveau tableau “INTERCEPTOR” —
magnifique et pratique, rien ne lui est com-
parable. Sa disposition s'inspire du merveil-
leux tableau de bord des rapides avions de
chasse les plus modernes. Les instruments,
groupés sur une magnifique console posée
en relief sur le tablier, sont à la portée de

la main et plus faciles à consulter.

a commande MERC-O-MATIR

Nouveau moteur de 125
CV — Nouveau modèle, en-

core plus puissant, du célè-
bre moteur Mercury V-B, à
haute compression, tant de

fois classé premier pour son
économie et sa consomria-
tion. C’est le brillant produit
d'une compagnie qui, depuis
20 ans, a fabriqué plus de
moteurs V-8 que toutes les
autres compagnies réunies,

 

 

Bouchon de remplissage dissimulé
— sous la plaque-permis (à charnière),
au centre. Le plein d'essence se fait
maintenant aussi facilement d‘un côté
que de l’autre des pompes! Tout est
nouveau dans la Mercuryl C'est vrai-
ment la voiture la plus nouvelle que
vous puissiez conduire . . . Voyez-la sans
tarder, elle est incomparable!

 
Pédales suspendues — Chaque caracté-
ristique est tout à fait nouvelle! La pédale
du frein est maintenant suspendue (pas
d'ouvertures dans le plancher!). Les cou-
rants d’air et la pénétration de la pous-
sière sont réduits au minimum. Les freins,

robustes et puissants, obéissent à la moin-
dre pression du pied, et donnent des
arrêts rectilignes, positifs et sûrs, sans
contre-coups.

La Mercury remporte encore le prix d'économie!
La Mercury — la voiture la plus audacieusement nouvelle de l‘année — a rem-
porté encore une fois le Grand Prix de l'épreuve d'économie la plus dure et
la plus longue jamais tentée. Cette année,l‘épreuve organisée por l'American
Automobile Association s‘étendait sur un parcours de 1,415 milles, entre Los
Angeles et Sun Valley. La route passait par des régions plus basses que le
niveau de la mer et franchissait les montagnes de l’Arizona à 8,010 pieds
d'altitude. Sur ce parcours très accidenté, la Mercury se montra supérieure à
toutes les autres vcitures. Voyez l‘imposant record de la Mercury: en trois

années consécutives, elle s’est classée trois fois première de sa catégorie et

a remporté deux fois le Grand Frix sur toutes les voi.ures de toutes les caté-
gories. Voyez ...essayez ...et achetez une Mercury 1952 identique à celle.
qui a remporté le Grand Prix de cette épreuve officielle et impartiale!

DEMANDEZ UNE PROMENADE D'ESSAI À UN VENDEUR AUTORISÉ MERCURY
       

 
"MERCURY
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Levasseur & Frere:
25 RUE ST-JEROME, - MATANE Téléphone
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SE DE LANGUE FRANÇAISE
DANS LE MONDE

par F.-M. D’UNIENVILLE
Saviez-vous qu'il existe dans le

monde environ 6,000 périodiques
de langue française et que, sur ce
chiffre, près de la moitié sont pu-
bliés hors de France ?

On oublie souvent, en effet, que
Paris mis à part, la plus grande
ville de langue française du monde

est Montréal et qu’il y a à Bruxel-
les plus de gens qui parlent fran-
çais qu’à Marseille ou à Lyon.

C’est pour rappeler tous ces faits

et donner à la presse internationale
de langue française un moyen de
liaison que les services “Hebdo-
Monde” (qui constituent la section
étrangère des Journaux Régionaux

ésaasa(Associés de Paris) vont publier très
prochainement un nouveau bulletin
international destiné à tous les
journaux de langue française, bul-
Jetin qui sera complété, chaque an-
née, par un numéro spécial consti-

tuant un ‘Annuaire Mondial” des
journaux de langue française exis-
tant hors de France.

L'étude des milliers de fiches dé-
ja recueillies en vue de la rédac-
tion de cet Annuaire constitue un
étonnant voyage. C'est ainsi que
nous apprenons qu’il existe actuelle-
ment des journaux rédigés en fran-
Çais dans plus de 65 pays ou terri-
toires différents.

En Europe, c’est évidemment en
Belgique, en Suisse et au Luxem-

 

bourg que se trouvent les trois

grands centres de presse française.
1l est toutefois intéressant de noter
qu’il existe toujours un petit nom-
bre de périodiques diffusés dans les
minorités de langue française du
Val d'Aoste, en Italie, ainsi qu’à

Jersey, dans les îles anglo-norman-
des. En outre plusieurs quotidiens
français paraissent en Grèce et en
Turquie, sans parler des périodiques
spécialisés existant en Angleterre,
en Espagne, dans les pays nordi-
ques et en Russie soviétique.
Du point de vue journalistique,

le français reste la langue dominan-
te de l’Afrique. On y compte envi-
ron 600 journaux de langue fran-
çaise contre 500 de langue anglai-
se. Sur ce chiffre, la moitié environ
est publiée en Algérie, au Maroc
ou en Tunisie. Pour le reste, on
compte à peu près 70 périodiques
français au Congo belge, 60 en E-
gypte, une vingtaine à Hadagascar
sans compter un grand nombre de
journaux de tous genres disséminés
de Tanger aux îles Seychelles.

Le plus ancien quotidien fran-
çais d’Afrique est probablement
“Le Cernéen”, de l'île Maurice, qui
fêtera cette année son cent vingtiè-
me anniversaire.

Pour être moins importante, la
Presse française d'Asie joue, égale-
ment, un rôle important. Ses deux
grands centres se situent au Liban

 

 

ACHETEZ DIRECTEMENT

Spécialités : Armoires de cui-

sine, ameublements sur com-

mande

Atelier de Matane Enr.
Tél. 324.

DU MANUFACTURIER

— DE —

Prés de la Gare
 

 

 

 

 

PEINCEAU DE 4 POUCES
D'UNE VALEUR DE $13.75

Avec tout achat de 2 gal-
lons de peinture BERRY BROS.

EBLAADIENS
C. P. 211 -

Pour $4.50

 

Tél.
MATANE.  
 

 

— FAIRBANKS
MORSE

Que vous ayez à pourvoir aux be-
soins d'une grande ferme ou a
ceux d'une simple maisonnette,
vous pouvez vous faire installer
un système Fairbanks-Morse qui
répondra parfaitement aux exi-
gences de votre situation. Chacun
de nos systèmes, que ce soit pour
puits profond ou puits peu pro-
fond, est fait pour donner un ser-
vice durable, efficace, économi-
que et exempt d'ennuis. La plu-
part sont livrés tout assemblés, et
leur installation est facile et peu

Nous pouvons vous
rnir tous les renseignements.

Victor
74 Ave. D'Amours.

 

…… Choisissez un SYSTEME D'EAU

St-Louis
Téléphone : 484

MATANE.

 

 

et au Vietnam, mais il existe des
quotidiens ou des hebdomadaires de

langue française en Israël, en Iran,
aux Indes ct jusqu’en Chine.

Au Canada, la presse de langue
française se concentre dans la pro-

vince de Québec, bien qu'il existe
d'excellents et très importants jour-
naux de langue française dans l'On-
tario, le Manitoba et même le Nou-
veau Brunswick.

Plus au sud, aux Etats-Unis, c’est
surtout en Californie et en Louisia-
ne que nous relevons le plus grand
nombre de publications. D’excel-
lents périodiques paraissent égale-

ment à New-York et dans le Mas-
sachusetts.

Enfin, en Amérique latine, on
trouve des quotidiens français à
Mexico et à Buenos-Aires, sans par-
ler des très nombreux périodiques
existant aux Antilles et en Guyane.

Il est curieux — et un peu émou-
vant — de constater que les mêmes
titres généreux se retrouvent aux
quatre coins du monde. C'est ainsi
qu’il existe des “Liberté”, des “Jus-
tice”, des “Flambeaux” sur tous les
continents. Les onze “Echos” du
Canada savent-ils, par ailleurs.
qu’ils ont huit confrères du même
titre en Suisse, quatre en Belgique,
deux au Maroc et six en Afrique

centrale ? Il existe, dans Je même
ordre d’idée, neuf “Courrier” en
Suisse, huit en Amérique du Nord
et presque autant en Afrique. On
dénombre neuf “Voix” suisses, sept
caiadiennes et trois algériennes. ..

Les sujets traités par cette mul-

titude de périodiques embrassent à
peu près tous les domaines de l’ac-
tivité humaine. Si la politique, la
religion, l'agriculture, l’industrie, les
sciences et la littérature forment les
sujets les plus importants traités

par la Presse française internatio-
nale, les cus les plus spécialisés
trouvent, également, leurs moyens
d'expression. TH v a des journaux
pour les pêcheurs à la ligne, les

pompiers, les conducteurs de tram-
ways, les fabricants de produits de

beauté et jusqu'aux gardiens de ci-
metiére.. .

On a parfois parlé de la déca-
dence de la langue française a la-
quelle on cherche, aujourd’hui, à
retirer sa prédominance diplomati-
que, mais existe-t-il — cent cin-
quante ans après la mort de Riva-
rol — beaucoup de langues ayant
un pareil caractère d’universalité ?

Jamais, en tous cas, au cours de
l'Histoire, la Presse internationale
de langue française n’a été aussi
vivante, aussi active et n’a poussé
si loin son influence.
“Hebdo-Monde”

 

  

Entretien veut

dire durée

 

le meilleur soin pour la du-

rée de votre auto est un grais-

sage approprié et le meilleur

moven de faire durer vos

pneus et d'avoir une direction

parfaite est un enlignement de

roues par nos experts.

Roy Automobile

Enr.
J.-F. Roy, prop.

MATANE

Le Petit Almanach
du Chasseur et

du Pécheur
Les amateurs de chasse et de pé-

clie apprendront sans doute avec plai-
sir que la maison John de Kuyper
vient de publier à leur intention une
brochurette de 100 pages intitulée
“Le Petit Almanach du Chasseur et
du Pécheur”. Cette instructive bro-
churette est adressée gratuitement à
ceux qui en font la demande en é-
crivant à “Chasse et Pêche”, 1846
rue Dorchester ouest, Montréal 25,
en incluant un timbre de cinq sous
pour couvrir l’expédition.

Cet almanach a connu un grand
succès auprès des chasseurs et des  

pêcheurs d’il y a une douzaine d’an-
nées alors que sa publication fut sus-
pendue durant la guerre. Refait sous
une forme nouvelle, contenant en
plus des règlements de la chasse et
de la pêche un calendrier du pêcheur
et un traité sur le lancer léger, cet
almanach fera la joie des intéressés.

Le nombre des amateurs de chasse
et de pêche est de plus en plus grand
dans notre province et la maison
John de Kuyper a voulu leur rendre
service en rééditant ce petit alma-
nach qui sera pour eux une précieuse
mine de renseignements utiles.

 

@ Les chutes de l'embouchure de la
rivière Montmorency, province de
Québec, sont larges de 150 pieds et
ont une hauteur de 265 pieds.
 

P

se trouver.

Monufacturiers de

BARDEAUX D’ASPHALTE
LAMBRIS

TOITURES EN ROULEAUX
différentes couleurs et nuances

FEUTRES ET REVETEMENTS
d'asphalte ou de goudron

MATERIAUX A TOITURES
“BUILT-UP”

PLANCHES MURALES “BISCO”
Triplex — Green Board

Burley Board — Burley Tile
ENDUITS A TOITURES

CIMENTS DE PLASTIQUE et
PEINTURES

IMPERMEABILISANTES

LAINE MINERALE “FLEECE LINE"
CIMENTS DE TOITURE

Aggrégats *“MICAFIL’’ pour
plâtre et béton et pour l'isolation

    BISHOP ASP
po . THTTTICIR]

PORTNEUF STATION, QUE.,
PIER LETTTLEà:

fCEREMONTRE

    

 

  

rolongezla vie de votre maison et protégez-en le toit

avec BISCO.Les toitures et les lambris BISCO embel-

lissent. Ils sont d'application facile et résisteront au feu,

au temps aux intempéries et aux vents; ils accroîtront de

plusieurs années la beauté et la durée de vos bâtiments.

Les produits BISCO, fabriqués au Canada depuis des

générations, sont de la meilleure qualité qui puisse

52-4F

TRAIT

TORONTOst LONDON, ONT
<> 3

AL, QUE. © TORONTO, ONT.

EN VENTE CHEZ

   
-

Utilisez BISCO dans le cas de renouvellement de toits,

réparations ou nouvelles bâtisses. Demandez à votre

vendeur BISCO de vous montrer le vaste assortiment

de couleurs et de styles maintenant disponible.

Consultez votre vendeur
BISCO avjourd'hui même _

       

  

     

     

 

  

  

 

LTD.
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O.-E. Fortin
202 St-Jérôme, - MATANE

Pierre Cantin
85 Ave Fraser - MATANE - Tél: 520 w
 

97 St-Sérôme -

78 rue Fraser,

Benoît
50 rue Soucy, -

Charles-Emile Dionne
MATANE - Tél: 45

Gagnon, Gagnon & Vignault
- MATANE

Joncas

MATANE. Tél. 210
   84 D'Amours, -

Alex. Pelletier & Fils Inc.
MATANE - Tél: 150
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 âmes d'oraison, entièrement livrées à |@ Durant l'été, on présente mainte-

l'Amour. Et que la Gloire de Dieu,

|

nant au public, dans des amphithéa-
Fère, Fils et Saint-Esprit, soit notre Le ;
unique préoccupation : tout le reste tres en plein air, en Grèce, des OsJR

vres dramatiques de la Grèce clas-nous sera donné par surcroît.

Dr ROLAND GAUTHIER
Médecine Générale

MALADIES DES ENFANTS

225, Ave St-Jérôme Téléphone : 91

MATANE
 

 

  
 

Mme A.-S. RIOUX
Représentante

THE CONTINENTAL LIFE INSURANCE CO.

86 rue St-Pierre Téléphone : 17

MATANE
 

 

  
 

J.-ARTHUR DESJARDINS
Assurances Générales

25, St-Jérôme Téléphone : 83

MATANE

 

 

   
 

JEAN LEBEL, L.S.C., C.A.
Comptable agréé

Chartered Accountant

 

145 Ave St-Jérôme

MATANE

Téléphone: 130

 

 

 

 
Fr  LUCIEN MERCIER, C.A.

Comptable agréé—Chartered Accountant
Syndic licencié—Licensed Trustee

Téléphone: 327

C. P. 409

Bureau: 251 St-Jérome

Résidence : 31 D’Amours

MATANE
 

 

  
    | J.-LUCIEN DESCHENES

Assurances Générales

Vie—Feu—Automobile

180, St-Jérôme Téléphone: 242  
   
 

   
 

 

 

   MATANE

|
RAOUL FAFARD, C.R.

4 AVOCAT

:0: |

Téléphone : 69 - Case postale 100

207 St-Jérôme, MATANE.|

 

 

 

Dr MAURICE PIUZE

Heures de Bureau :

6.30h, p.m. a 8h. p.m.

MATANE.

2h. p.m. a 4h. p.m. —

124 Ave. St-Jérome, -

 

 
 

RODRIGUE COTE
Notaire

Heures de Bureau :

9h. a.m. a 12h. — 1.30h, p.m. a 5h. p.m,

MATANE.

  
Palais de Justice        
 

Le dogme fondamental dans le
christianisme est celui de la Sainte

Trinité. Comme le dit Dom Gaspar
Lefebvre, o.s.b., “le dogme de ia
Sainte Trinité est partout affirmé
dans la liturgie. C’est au nom du
Père et du Fils et du Saint-Esprit que
l'on commence et achève la Messe
et l’Office divin et que l’on confère

les Sacrements. Tous les psaumes se
terminent par le Gloria Patri, les
hymnes par la Doxologie et les orai-

sons par une conclusion en l'honneur
des trois Personnes divines. Par deux
fois à la messe on rappelle que c'est
à la Sainte Trinité que l’on offre le
Saint-Sacrifice”.

Certes, nous catholiques, nous
croyons tous au dogme de la Sainte-
Trinité. Nous croyons à tous les dog-
mes de l’Eglise. Mais dans la prati-
que, agissons-nous toujours en con-
formité avec notre croyance? Le
plus grand mal de notre époque ma-
térialiste est justement ce manque
d'esprit de foi qui caractérise la so-
ciété moderne. Oh ! nous l'avons dit
et répété: notre ère compte de
grands saints, des dévouements hé-
roïques comme il ne s'en est peut-
être jamais vu sur une aussi vaste
échelle, mais l’ambiance matérialiste
dans laquelle les masses doivent che-
miiner ici-bas, intoxique les âmes, les
plonge dans une sorte de paralysie
spirituelle, les rive continuellement à
I terre, au lieu de les aider à penser
toujours plus au surnaturel, aux cho-
ses d’en-haut. La différence entre les
saints et ceux qui ne le sont pas,
vient de ce que les premiers sont en
contact continu avec la Trinité d’a-
mour qui inspire toute leur vie, tan-
dis que les derniers oublient dans la
pratique cette Trinité de qui nous
viennent tous les dons. La différence
entre les saints et ceux qui ne le sont
pas, est une affaire d'amour : les pre-
miers aiment les choses d'en-haut, les
derniers sont attachés aux choses d'i-
ci-bas.

Pour les saints, Dieu est tout:
“Mon Dieu et mon Tout”, ne cessait
de répéter le Séraphin d’Assise, le
Poverello. Et tous les grands mysti-
ques ont eu ces cris d'amour qui les
langaient comme des flèches brûlan-
tes vers la Trinité Sainte, Alpha et
Omega de tout. Et parce qu’ils vi-
vaient continuellement comme des
fils bien-aimés de Dieu, parce qu’ils
admettaient le néant de la créature
devant son Créateur, parce qu'ils a-
vaient cette confiance d'enfant envers
le Père des cieux, les saints étaient et
sont toujours les plus riches des hom-
mes, les plus dynamiques, les plus
conquérants. Dieu ne peut qu'exalter |-
ceux qui s'humilient, qui reconnais-
sent leurs limites de créatures, ceux

qui se confient à Lui comme des en-
fants qui ne doutent jamais du Pou-
voir de leur Père des cieux.

Trop de catholiques, en ce XXe
siècle matérialiste, oubliant l'essentiel,

l'unique chose nécessaire, qui est de
connaître et d'aimer Dieu. Le Roy-
aume de Dieu et sa justice avant

tout : tout le reste nous sera donné
par surcroît. Si Cottolengo a pu réa-
liser il y a cent ans une oeuvre de
charité qui aujourd'hui encore émer-
veille l'univers, c’est qu’il avait foi
en cette Paternité de Dieu, qui ne
peut oublier ses enfants. C’est qu’il
ne pensait qu'à Dieu, qu’au triomphe
du Règne de Dieu, et tout le reste lui
venait comme par enchantement. Au-
jourd’hui, trop de catholiques, même
parmi les apôtres, sont mus par une
sorte d’activisme qui repose unique-
rsent sur les moyens humains. On
compte sur soi, au lieu de compter
sur Dieu; on s'appuie sur ses talents
naturels, au lieu de s'appuyer sur la
Toute-Puissance de Dieu. Et l'on s’é-
tonne que le Seigneur laisse à sa fai-
blesse, à ses limites, cette créature
humaine qui se prend pour le centre
du monde. Voulons-nous que notre
époque trouve le chemin des hau-
teurs, des ascensions spirituelles : de-
venons ces petits enfans dans la main
du Père des cieux. Rentrons en nous-
rrêmes à la rencontre de la Trinité
d'amour qui habite en toute âme en
état de grâce. Demandons à Marie,
le pur chef-d'oeuvre de Dieu, de fai-
re de notre âme ce Cénacle béni où
I: Trinité sera heureuse de faire écla-
ter sa puissance pour le plus grand
bien de l'univers. Ce qu’il manque le
plus au monde, ce sont des saints, des

Centre Marial Canadien sique ancienne.
   

 

Dr JACQUES THIBAULT
257 Ave St-Jérôme, Matane.

Chirurgien-Dentiste

Tél, 797

Heures de bureau :

dhres a 12 hrs AM. - 1.30 hrs à 5 hrs P.M.

Le soir sur appointement     
  

 

N. PILON
NETTOYEUR-EXPERT

Lingerie pour dames et pour hommes

PROCEDE RETEX PROCESS

Tapis - Rideaux - Autre lingerie de maison

72, rue St-Christophe MATANE.
 

 

  

 

186, Ave St-Jérôme

RAYON X
Dr ROLAND BERGERON

CHIRURGIEN

Téléphones:

Bureou : 350 Résidence : 350

MATANE.
 
 

   

PAUL-H. SIMARD & CIE
Comptables Agréés

Paul H. Simard, B. Com. L.A., CA.

Syndic Licencié

Robert LeBoeuf, M.S.C., CA.
Albert Gagné, M.S.C., CA.

303 oul. Charest Téléphone : 3-7367

QUEBEC 2-7913
 

 

  
 

L. THIBAULT & FRERES
Représentants de

GENERAL MOTORS PRODUCTS OF CANADA LTD

Pontiac, Buick, Camions G.M.C.

Pièces de rechange G.M.C.
 

 

  
 

LEBEL & LEBEL

NOTAIRES

J. O. LEBEL

G. ALEXANDRE LEBEL

7, rue St-Pierre, - - MATANE.
 

 

  

    FLEURS
DE TOUTES SORTES

POUR TOUTES LES OCCASIONS
Naissances - Mariages - Anniversaires

A LOUER
Gerbes, Robes, Diadèmes, Voiles, Gants,

Livres d’Heures.

AU BOSQUET FLEURI
Salon de décorations de :
Mme A. Ross Langlais, prop.

Rue de la Fabrique, - MATANE.
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AVEZ-VOUS UNE QUESTION A POSER CONCERNANT

L'ASSURANCE
ou

: PLAC
Si un point en paruculier Lou-

chant lussurance-chomage vous
semble ouvscur, n'hesitez pas à à
dresse: -vlie question au bureau de
la Commission d'assurance-chôma-
ge. Nous vous en communiquerons
la réponse sous la présente rubr--
que.
Question. Pourquoi la Loi oblige-

t-elle un employeur à donner sa pro-
pre version de la question lorsqu'un
travailleur quitte son ‘emploi ? Cette

Ste-Angèle de Mé-
rici et les clubs 4-H

“Le 4-H au service de son patelin”
Cette courte phrase qui domine tou-
tes les pensées et les réalisations 4-H
a merveilleusement été réalisée par
les jeunes du club 4-H de Ste-Angèle
de Mérici.
Dimanche le 11 mai était double

fête pour les 4-H; celle de leur ma-
man et celle du couronnement de la
semaine provinciale 4-H. En effet,
tous les membres s'étaient donné la
main pour la réalisation d’une fête
qui fut couronnée de succès.

La fète débuta par le chant: “Une
maman, quelle merveille!” suivi de
deux monologues fort émouvants
pour les mamans et qui furent inter-
prétés par MM. Gaétan Lepage et
Chs-Yvon Desrochers. Après quel-
ques autres chants on procéda au ti-
rage d'une magnifique couverture de
laine, mise en rifle au début de 'a
semaine et d’une vente à l'encan d'un
superbe panier de provisions, le tout
au profit du club 4-H.

Mile Clothilde Gagnon, organiste,
interpréta la musique d'accompagne-
nient des chants et fut accompagnée
par Mme A. Desrochers pour un duo.
La fête se continua par un jeu parlé
sur la devise et le renouvellement so-
lennel des promesses 4-H.
La fête était rehaussée par Ja pré-

sence de M. le curé Georges Gagnon,
de M. le vicaire Roy. de M. Brouil-
lette, i.f., représentant de l’Associa-
tion Forestière Québécoise, et de M.
Ernest Guimont, inspecteur forestier
du district.

Invité à adresser la parole, M.
Brouillet fit un bref exposé du tra-
vail des clubs 4-H et encouragea le
public à leur témoigner une sincère
confiance en leur oeuvre de civisme
paroissial et national. Le conféren-
cier fut chaleureusement remercié de
son éloquente allocution par M. Er-
nest Guimont.

Enfin, M. le curé Georges Gagnon
fut invité à dire le mot de la fin et
il refit pour son auditoire l'historique
du club 4-H de Ste-Angèle et des
travaux accomplis jusqu'alors. Il fé-
licita les organisateurs de la fête en
particulier M. Rosaire Plourde, inst..
âme dirigeante du mouvement, et
présenta ses voeux de succès aux jeu-
nes 4-H en les assurant de. l’appui des
adultes dans leurs oeuvres d’embellis-
s.ment et de protection.

 

 
 

Réunion |

des libéraux. |

au Lac-Hume-
Le dimanche 18 mai, eut lieu une

réunion des libéraux afin de former
un comité d'organisation en vue des
prochaines élections provinciales.

Furent élus: président, Joseph
Rioux (Pitre); secrétaire, Diogène
Dumont: directeurs : Valmore Lafer-
té, Arthur Perron. Odias Boudrean,

Joscph Carré, Wilfrid Dechamplain,
Jean-Claude St-Gelais et Jean Jal-

bert.
Pour représenter la paroisse lors

de la convention libérale du comté
qui aura lieu à Amqui, chef-lieu, Je
31 mai, à 2 heures p.m., les délégués
suivants ont été choisis: MM. Jos.-
Eloi Bernier, Phil. Fournier, Pierre
Perron et Omer Rioux. Substituts:
MM. Thomas Brousseau, Joseph
Carré, Léon Bouchard et Zénon Mi-
chaud.

Toutes ces nominations
adoptées à l'unanimité.

ont été  
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reclamants leur imputent alors
clusion qu'ils se voient imposée.

 

Réponse. La raison pol
on demande à l’employeur ‘dé con-
trôler découle du fait que les em-
ployeurs contribuent à part égale a
vec les employés au nom de ces der-
niers et qu’il est de leur propre inté-
rêt de voir à ce que des prestations
re soient versées que conformément
aux dispositions de ‘la Loi de façon
à prévenir le gaspillage des fonds à
la caisse par le paiement de presta-
tions à des gens qui n’y auraient pas

strictement droit. Souvent la décla-
ration de l'employeur est requise
pourrectifier des renseignements in-
vimplets ou erronés fournis par un
employé ou encore pour obtenir des
éclaircissements inconnus de l'em-
p.oyé. Un employé, par exemple, peut
3. considérer en chômage s’il est mis
à pied par suite d'un manque de tra-
vail, alors quel ’employeur déclare
qu'il y a eu arrêt du travail par suite
d'un différend ouvrier dans l’établis-
sement où il était employé. En pareil

- cas, il peut en résulter une peine d’ex-
clusion pour l'employé tant que l’ar-
rêt du travail subsiste.

Question. Pourquoi a-t-on porté
de $3120 à $4800 le plafond du sa-
laire ?
Rponse. On a relevé le plafond

du salaire pour qu’il marche de pair
avec la hause des niveaux de salaire.

I! s'agissait de voir à ce que les caté-
sories de salaire tombant sous le
coup de la loi continuent de jouir de
la protection de l'assurance-chômage.

. Démonstration sur les légumes et
les fruits

Le !4 mai, le Conseil des Produits
alimentaires du Québec se rendait à
Mont-Joli pour donner une démons-

-
tration sur les soins à apporter pour

C'est M. Hurtubise, technicien du
; Conseil et invité de M. C.-À. Bégin,

.commerçant en gros de Mont-Joli.
j ainsi que de FEconomique, coopéra-
‘tive de consommation, qui se char-
gea d’instruire les nombreux mar-
;chands de Mont-Joli et de la région
[sur la façon de procéder pour la ma-
nutention des fruits et légumes.

Après la démontration, une série
de films fut montrée aux marchands
| pour mieux illustrer les bonnes et
| Mauvaises manières d'organiser un

étalage. Comme conclusion, il invita
tous les marchands à mieux s'organi-

iser pour la vente au détail afin de

la manutention des fruits et légumes.|

à Mont-Joli
promouvoir la santé publique par une
pius grande consommation de fruits

. et de légumes frais.
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Unepromenade dessai
vous convaincra …

  

Pneus à parol blanche focultatifs moyennant
sopplément.

d’autre voiture qu’une Ford!

Commande FORDOMATIC—Facultative moyennant

  
SN supplément. La plus parfaite des com-

mandes automatiques. Elle supprime
bras de vitesses et pédale d’embravaze.
Elle réunit les caractéristiques les plus
sensationnelles des autres commandes,

joignant la souplesse d’un convertisseur de couple hydrau-
lique à la docilité et au contrôle positif d’un changement de
vitesses automatique . . . Essayez la commande Fordomatic,
elle est sensationnelle!

NOUVEAU

moteur V-8

STRATO-STAR

de 170 CV
Plus puissant! Moteur V-8
vitra-moderne & haute com-
pression, produit de l'expé-
rience acquise par Ford
qui o construit plus de mo-
teurs V-8 que tous les

autres fabricants réunis

 

ESSAYEZ-LA:L'MPOSANTE
VOYEZ UN

 

VENDEUR AUTORISÉ FORD

  

synchronisée et

;Ye *

LA FORD “52” OFFRE TROIS COMMANDES AU CHOIX
Essayez-les toutes—la commande Fordomatic, la surmultiplication,
et la boîte de vitesses Synchro-Silent. Quel que soit votre choix,
cette promenade d'essai vous convaincra que l’imposante Ford
““52”” est merveilleuse non seulement par sa beauté mais aussi par
ses performances et sa valeur. Après l’essai, vous ne voudrez pas

25€ BOÎTE DE VITESSES ORDINAIRE
La célèbre boîte de vitesses standard de la Ford,

silencieuse, permet de passer d’une
vitesse à l’autre avec rapidité et souplesse; la nouvelle pédale
d’embrayage Power-Pivot facilite davantage les changements de

vitesses. Cette boîte de vitesses standard forme une “équipe”
merveilleuse avec le nouveau moteur Strato-Star V-8 de 110 CV

l’imposante Ford 1952.

SURMULTIPLICATION—Facuttative moyennant supplé-
ment. Pour une conduite souple, silencieuse et économique, on ne

peut trouver mieux. Cette merveilleuse surmultiplication Ford a
été mise à l’épreuve par des milliers d’automobilistes, sur des

millions de milles. Elle réduit automatiquement le régime du
moteur lorsque la vitesse de l’auto atteint 27 milles à l’heure, ce

qui économise l’essence et prolonge la durée du moteur.

Plus SPACIEUSE … plus MAGNIFIQUE … plus PUISSANTEque jamais

 

 

 

22 rue Soucy,

RAGE W.

 

MATANE
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PREVENONS LES ACCIDENTS
La proportion des accidents d’au-

tomobiles dans la province de Qué-
bec est la pire de tout le pays, a dé-
claré M. Jacques Bernier qui dirige
le Comité de la sécurité de la Cham-
bre de Commerce des Jeunes, en. an-
nonçant le programme de la campa-
gne de prévention des accidents qui
a débuté le 25 mai. * *

l'a déclaré que les Chambres de
Commerce par toute la province s’u-
nissent dans une campagne de sécu-
rité pour faire voir au public l’urgen-
ce et l'importance extrêmes d'amé-
liorer la situation des accidents d’au-
tomobiles dans la province.

24,4 pour cent des autos privées|
munies d’assurance dans la province
de Québec, l'an dernier, ont été im-

pliquées dans des accidents. Dans le
Manitoba, le taux a été de neuf pour
cent, et celui de tout le Canada a
été de 12.9.

Pour ce qui est des véhicules com-
pierciaux, la situation est bien pire.
Four chaque 100 véhicules assurés,
43.6 ont été mélés a des accidents.
Ce résultat est bien loin des 15.9
pour cent du Manitoba et il double
presque la moyenne du Canada en
général, qui est de 22.9.

Le président a fait remarquer que

si ces moyennes étaient abaissées, on
sauverait non seulement des vies mais
aussi de l’argent.

Quiconque possède une automobile
sait que les taux d'assurance se sont
élevés constamment au cours des der-
nières années’, a déclaré M. Bernier,
mais lous ne savent pas pourquoi.
Le taux des assurances d'automobiles

 

ASSEMBLEE
DES ARTISANS
A MONT-JOLI

Dimanche, le 18 mai, avait lieu
une assembleé des délégués de plu-
sieurs locales des Artisans. Ont por-
té la parole: MM. C.-À. Beaulieu,
président régional, Elzéar Côté, mem-
bre du bureau de direction de Mont-
réal, Léopold Lévesque, organisateur
régional, d’Amqui. On parla surtout

de coopération des membres avec
leurs organisateurs et propagandistes
el avec le bureau de direction.

M. le curé Z. Soucy, de la paroisse
St-Rédempteur de Matane et aumô-
nier régional, confirma les profon-
Ces convictions des autres conféren-
ciers en invitant expressément les
Artisans Canadiens à s'unir de plus
en plus étroitement afin de sauve-
garder leur nationalité, leur langue
et leur foi.
Une grande assemblée générale di-!

te de Coopération aura lieu a Ri-|
rmouski le 12 juin. Me René Paré,
président général des Artisans, sera
présent. Une prochaine assemblée‘
régionale aura lieu à Cabano le 17
août.
 

DECES A MATANE .
A Matane est décédé à l’âge de;

54 ans et 3 mois M. Henri Choui-
nard. Il laisse pour pleurer sa perte
son épouse née Adrienne Paquet, un
fils, Jean-Yves; deux filles: Mme
Francis Côté (Gemma), Mme Mar-
cel Côté (Jacqueline); ses soeurs:

Mme Philias Rioux (Anna), de Ste-
Anne-des-Monts, Mme Isidore Bou-
cher (Marie-Louise), de Mont-Louis,
Mme Charles Therriault (Delvina),

de Ste-Anne-des-Monts. Mme Albert
Labrie (Angéline). de Cap-Chat, Mme

Roland Auclair (Simonne), de Riviè-
re-à-Claude: deux frères : Firmin et
luc. de Rivière-à-Claude.

Lors des funérailles, la croix était
portée par le beau-frère du défunt,
M. Philippe Paquet. Portaient le
corps : MM. Alfred Pelletier. Napo-
léon St-Pierre, Borromée Dion, Ls-!
Marie Lemieux et Adrien Paquet. |
Nos sincères condoléances.

 

dans cette province est plus élevé
que dans toute autre partie du pays
et la raison en est dans le nombre
de nos accidents”.

Il est évident, a fait remarquer le
président du comité de sécurité, que
si nous avions moins d’accidents, nos
taux d'assurance seraient moins éle-
vés. Tout ce qui diminue le nombre
des accidents aidera également à ré-
duire le coût des assurances pour au-
tomobiles, ainsi, nous sauvons non

seulement des vies et nous prévenons
des souffrances inutiles, mais nous
sauvons aussi de l'argent.

“L'an dernier les compagnies d'as
surance ont payé $8,000,000 pour ré-
gler des réclamations pour accidents
d'automobiles. Il est presque impos-
sible d'évaluer le coût total. I! faut
aussi se rappeler que seulement le
quart des autos de la province est
assuré”.

M. Bernier a déclaré que les di-
verses Chambres ont lancé un effort
général pour porter ces faits à la con-
naissance de la population de cette

LA VOIX DE MATANE

province. Tous, a-t-il insisté, sont vi-

talement concernés. Parents d'éco-
liers, chauffeurs, piéton, cyclistes,
personne n'est exempt.

“Ce n’est pas une exagération de
dire qu’en sauvant des vies par une
conduite prudente, en étant toujours
attentifs et courtois sur la route, nous
contribuons au bien-être économique
du pays”, a-t-il déclaré.
“Nous devons pratiquer la sécurité

non seulement durant la semaine de
la campagne de sécurité, mais nous
devons la pratiquer chaque jour de
l'année. Le coût en souffrances hu-
maines et en argent est de beaucoup
trop élevé, et chacun de nous doit
faire tout ce qu’il peut pour le dimi-
nuer”.

 

De retour
Le Dr Claude D'Amours, chirur-

gien-dentiste, est revenu compléte-
ment rétabli d'un voyage de deux
mois dans le Sud et il a réouvert son
bureau le 19 mai au No 145 de la
rue St-Jérôme.

 
 

Interview avec

C'est avec beaucoup de plaisir que
dernièrement, j'apprenais l'arrivée
parmi nous à CKBL, du nouvel ingé-
nieur, un ancien camarade de travail :
YVAN FORTIER.

Voici pour vous plaire et vous ren-
seigner le questionnaire dont il fut
l'objet, pendant les quelques minu-
tes qui suivirent son arrivée.
— Comme ça, Yvan, tu viens t'ins-

taller à Matane ?
— Oui, Jean-Marie,

très content.
— Tu m’as dit récemment que tu

comptais te marier bientôt ?
— C’est déjà fait, Jean-Marie.
— (surpris) Tu veux rire, je sup-

pose. ;
— Pas le moins du monde. Je me

suis marié la semaine dernière en la
cathédrale de Sherbrooke.
— Pour une surprise...
— Elle fut aussi pour bien des

gens; car étant engagé à CKBL nous
avons décidé d'avancer un peu la
date de notre mariage. Voilà, c’est

fait et je suis très heureux.
— Quel est le nom de ton épouse ?
— Madame Fortier maintenant...

auparavant c'était Irène Derepenti-
gny.
— Merci pour le renseignement et

je te souhaite beaucoup de bonheur.
| Nous avons tous hâte, Yvan, de con-

naître ton épouse.
— Je te remercie pour ces bons

mots. Je suis certain que tout com-

me moi, Irène va énormément se
praire à Matane.
— Est-ce que je pourrais savoir,

Yvan, depuis que nous nous sommes
vus la dernière fois (pas la semaine
dernière) ce que tu as fait ?
— Eh! bien, après avoir travaillé

à CHLT. Sherbrooke, comme assis-
tant-ingénieur, je me suis installé à

Granby. endroit que tu connais bien
d'ailleurs.
— Certainement, Yvan, pour y a-

voir travaillé deux ans à CHEF. Et
que faisais-tu à Granby ?
— J'y ai fait l'acquisition d'un

commerce de radio, vente et répara-
tion, commerce que j'ai vendu il y a
très peu de temps.
— Lorsque tu es venu pour la pre-

mière fois à Matane, quelles furent

tes impressions.
— On dit que la première impres-

sion cst toujours la meilleure. Je
tassure. Jean-Marie, que celle-ci fut
très bonne. J’ai trouvé Matane une
hien belle ville tout près de la mer,
et ses habitants très sympathiques.
— Pour le bénéfice des lecteurs, tu

vas me dire, si tu le veux bien. quels
sont tes sports favoris ?

—+ J'aime tous les sports: malheu-

et j'en suis

  
 
 

- Dr Claude

145 Ave St-Jérôme,

Heures de

Mardi, jeudi—Oh.
Samedi :—9h.

CHiRURGIEN-DENTISTE

MATANE. |

Lundi. mercredi. vendredi—Sh. a.
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D'Amours

Téléphone 305

bureau : *
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M. Yvan Fortier,

nouvel ingénieur à CKBL
reusement je n'ai jamais eu beaucoup

| de temps pour en pratiquer. Cepen-
‘dant je t'avouerai que l'été, mes pré-
: férences vont vers le tennis et la na-

tation.
i  — Losque j'ai connu Yvan Fortier
à Sherbrooke, il était un jeune hom-
me très sérieux, et je crois pouvoir
dire qu’il n'a pas changé. Tu as cer-
tainement des ambitions pour l’ave-
nir ? -
— Qui n'a pas d'ambitions ? Celle

gui me préoccupe le plus présente-
ment c'est faire de mon mieux au

service de CKBL, tout en me perfec-
tionnant dans ma carrière d’ingé-
nieur.

Je te remercie beaucoup, Yvan,
pour ces quelques renseignements
que tu as bien voulu nous commu-
niquer. Il ne me reste plus qu’à te
souhaiter beaucoup de succès dans ta
nouvelle entreprise et un bonheur

parfait en ménage.
Au nom de la direction et du per-

sonnel de CKBI, bienvenue et bonne
chance à Yvan Fortier.

Jcan-Marie Provost

CONGRES DU
JEUNE COMMERCE

A GASPE
DIMANCHE, 8 JUIN

Les 12 Chambres de Commerce
des Jeunes du Bas St-Laurent, de la

Gaspésie, de la Cote Nord et des Iles
de la Madeleine tiendront leur pro-
chain congrès régional à Gaspé, le
dimanche, 8 juin.

Les organisateurs ont dressé un
programme des plus intéressants qui
ajoutera au plaisir d’un voyage en
Gaspésie. Les premières activités se
dérouleront au Séminaire de Gaspé
puis au couvent du St-Rosaire. Les
congressistes se rendront ensuite à
Fort Prével pour un banquet et une
soirée récréative.
Ce congrès sera sous la présidence

de M. Alphonse Rousseau, de Ri-
mouski.

70 ANS CHANTRE
D'EGLISE

Le doyen de la population de Ste-
Irene de Matapédia, M. G.-Alphonse
Rioux, compte une longue carrière
comme chantre d'église. Il a en effet,
chanié, le 22 mai dernier, pour la
.oixante-dixieme fois à la messe de
l’Ascension, M. Rioux, qui ao mainte-
rani 86 ans, a commencé à chanter
à l'église quand il n'avait que 16
ans, également à une fête de l'As-
cension. Depuis, il a toujours fidèle-
ment participé par le chant liturgi-
que aux offices du culte. Cet octogé-
noire, qui est au nombre des pion-
niers fondateurs de Ste-lréne, fut le
vremier chantre des débuts de cette
paroisse, il y a 20 ans.
M G.-À. Rioux est le père de M.

le chan. G.-H. Rioux, curé de St-Char-
les de Canlan, qui vient d'être nom-
mé doyen du Chapiître diocésain de
Gaspé. D'autre part, un de ses petits-
fils, le Frère Gabriel-Marie, de lo
Communauté des Capucins, a été ré-
cemment reçu au sous-diaconat avec
26 compagnons de son ordre, à la
Cathédrale St-Jacques de Montréal.

 

   .

La Bible vous parle
| L'homme charitable faitdubien à
son âme, mais l'homme cruel afflige
:sa propre chair. Le méchant fait un
j travail trompeur. mais celui qui sè-
Ime la justice a une récompense as-
surée.
 

 

u tableau d'honneur de
l'Ecole Victor-Côté

jeudi, 29 mai 1952

quatre portes, en bonne condition,
pneus neufs. radio, chaufferette.
$900. S'adresser à Wilfrid Lafon-
taine, agent Brasserie Dow.

A VENDRE: tracteur TD-14 In-

ternational avec bull-grader et winch,
en très bon ordre. Pour toute infor-
mation, veuillez référer a North

Quebec Lumber Ltd, 1440 Ste-Ca-
therine ouest, Montréal-24, ou à Ri-

vière à la Martre, Cté Gaspé-Nord.

A VENDRE:: bois de chauffage,
12 pouces à 24 pouces. S’adresser à
M. René Lechasseur, tél: 24-s-23,

ou à M. Roland Lechasseur, Ste-
Paula.

 

 

 

A VENDRE: maison avec garage
située à 114 mille de l’église. Terrain
de 89 x 99. S'adresser à M. Jules
Vaillancourt, St-Ulric.
 

A VENDRE: chambre froide
pour boucherie avec moteur 3/4 de
force, hache-viande avec moteur de
1/2 force, alisi qu'un câble d'acier
de ] pouce d: gros, 75 pieds de low
gueur. S'adresser à André Poirier,
tél: 725, Matane-sur-Mer.
 

A VENDRE: maison 1%2 étage,

grandeur 26 x 28, terrain 40 x 50,
{inie dehors et en dedans, Fondation
en ciment. 6 appartements. Pour in-
formations, s’adresser à M. Claude
Fortin, tél: 691, Matane-sur-Mer.

A VENDRE — sept propriétés
dans différents endroits tels que :

Matarie, Matane-sur-Mer, Métis

Beach et autres. Aussi plusieurs cha-
lets d’été à louer à bonnes condi-
tions. Pour informations, s’adresses
à C. P. 373, tél: 859, Matane.

VENTE SPECIALE DU PRIN-
TEMPS — Refrigérateurs domesti-

ques et commerciaux, lessiveuses, etc.
Adressez-vous à Paul Laflamme,
agent-manufacturier, 143 ave Fraser,
tél: 848, Matane.

 

  A VENDRE — Maison d'un étage
et demi, grandeur 24 x 26 sur un ter-
rain de 60 x 85. Les personnes in-

\téressées sont priées de s'adresser à
(22, rue St-Laurent, tél: 865-W, Ma-
| tane.

A VENDRE: restaurant en plein
air avec refrigérateur à crème gla-
cée et liqueurs douces, ainsi que
poêle à patates frites. S'adresser à
M. Hormisdas Mercier, Rivière-Blan-
che.

A VENDRE : maison à Grande-

Anse avec terrain de 75 x 390. Li-
vraison immédiate. S’adresser à J.-A.
Lebel, 7 rue St-Pierre, C. P. 40.
Matane.

A VENDRE: propriété commer-

Concours de mai
11e année : Denis Bérubé, Maurice

Boutet, Marc Coulombe.
| 10e année: Olivier Philibert, Ken-
I'py Arsenault, Jacques St-Louis, Ls-

| Georges Voyer, André-Guy Gauthier.
| 9c année : Clément Tremblay, Ro-
l land Blanchette, Claude Pelletier, Gé-
| rald Gauthier, Rénald Tremblay.
* Be année: Georges Lepage, René
Gagnon, André Harrisson. Jacques

| Mclaren. Bertrand Mercier.
Te année A: lucien Dube. Pierre

Rioux. Jules Sirois, Guy Gagné, Jac-
| ques Audet,
i 7e année B: Jean-Marie Synnett,
Carol Guy, Jean Tremblay, Régis

! Paradis, Jacques Aubin.
6e année B: Ronald Murray. Jean

Nazair, Gilles Tremblay, Lionel Ga-
gné. Gilles Bouchard.

Se année À : Emmanuel Ouellet,
Claude Côté, Angus Cormier, Gilles
Carrier, Onil Côté.

Se année C: Guy Dionne, Bernard

! Castonguay, Réjean Coulombe. Ber-
nard Métivier.

! 4e année À : Serge Vézina. Gilles
Chassé. Gilles Canuel. Jean-Claude
“Roy. Ronald Charbonneau.

4e année B: Réjean Savard, Emi-
lien St-Laurent. Jean-Marc Tremblay,

; René Collin, Gérard-Raymond  St-
| Pierre.
| 3e année À : Yvan Bernier. Clau-
de Gauthier, Victor Sirois, Jacques

Gagnon. Jean-Marie Boulanger.
| 3e année B: Jean-Claude Ray-

I mond, Clarence Marmen, Jean For-
| tin, Jacques Roy. Mario Lévesque.
| 2e année A : Richard Truchon, Ri-
chard Ouellet, Daniel Bouffard, Gil-
les Simard, Raymond Gauthier.

| Ze année B : Gilbert Tremblay, Ré-
|jean Chouinard, René Fortin, Michel
| Castonguay. Tacques Fournier.

Tére année A: Pierre Bélanger,

  
 

Roger Meunier, Jean-Yves Pilotte,
Claude Sirois, Gaétan Otis.

lère année B: Michel Gagnon,
Bernard Imbeau, Guy Coulombe,
Bernard Piuze, Alain Blouin.

 

“Annonces classées
 

TARIF: Vingt-cing cents par in-
:serfion pour un maximum de 235

mots. Pour plus de 25 mots, .02 le
mot. Adressez vos envois à La Voix
;de Matane, case postale 998, Ma-

‘tane, ou téléphonez a 260 ou 278,
Matane.
 

| Pour vos réparations de bâtisses

à contrat ou à salaire: menuiserie,
réparation de fondations ainsi que
peinturage. adressez-vous à Léonard
Fortin. tél: 725. Matane-sur-Mer.

FABRIQUANT DE MIROIRS,vi-
tres de tous genres, réargenture, en-
cadrements à votre choix, etc. Adres-
sez-vous à La  Vitrerie Bélanger,

349-A St-Germain. Rimouski.
 

ON DFMANDE une bonne expé-
rimentée pour cottage moderne à
Montréal. facile d'entretien. Très
bonnes conditions. Personne sérieuse
e: pouvant faire la cuisine, ne fait
pas de gros ménage. S'adresser par
téléphone à 3307.

AGENTS DEMANDES — Avec
$18 vous pouvez vous établir un com-
merce rémunérateur ou augmenter
vos revenus actuels. Vendez 225 pro-
duits connus, garantis, comprenant
produits de toilette, médecines, culi-
naires. domestiques et de ferme, thé,
café. etc. Bons territoires vacants. In-
formations: JITO. 5130 St-Hubert,
Montréal.

 

ciale. Terrain 75 x 80. Revenu an-
nuel $4,000. Voiite pour fourrure a
même la bâtisse, située à 54 rue
Soucy, Matane. Pour informations,
s'adresser à l'hôtel Belley, 54 rue
Soucy. tél: 506, Matane.

À VENDRE: scies mécaniques de
marque “Hornet T. J.” pour biche-
rons voulant se faire un gros salaire
en peu de temps. Pour informations,
s'adresser à M. Fernando Desrosiers,
tél: 236-w-13, Petite-Matane, ou au
Garage Jos. Otis, rue St-Jérôme, tél :
51, Matane.

A VENDRE —maison de 26 x
28. 2 étages, finie en dehors et en
dedans, dix pièces, fondations en ci-
ment, avec terrain de 50 x 90. Pour
informations, s'adresser à M. Ovide
St-Pierre, tél: 840, St-Rédempteur.

FEMMES DEMANDEES

Tout à gagner... rien à perdre...

pas de déboursé maintenant ou plus
tard. Appel spécial à toutes les da-
mes qui désirent se faire de l’argent

facilement, temps plein ou temps li-
bre. Prenez commandes bas, linge-
rie pour dames, messieurs. enfants,
bébés. Rien de plus facile. avec nos

bas prix et notre magnifique catalo-
gue illustré contenant 850 vêtements
de qualité supérieure avec 8,500
grandeurs et couleurs différentes.
fous avec échantillon des matériels.
Satisfaction assurée ou argent remis.
Service rapide. Généreuse commis-
sion. boni, cadeaux, etc.

Nous sommes positivement ceux
qui donnons le plus à nos représen-
tantes tout en offrant les plus bas
prix, ce qui veut dire ventes faciles
et nombreuses. Ecrivez immédiate-
ment pour votre catalogue gratis.
Lingerie du Jour Inc, 4235-69 Iber-
ville. Montréal. 
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A VENDRE : automobile Buick,.. as
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